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Naissance et devenir de la science moderne

PREMIĉRE CONF£RENCE, Dornach, 24 d®cembre 1922
Le th¯me du cours et la pens®e de No±l. Les sciences de la nature ¨ lõ®poque moderne: leur existence est 
compr®hensible ¨ partir de leur devenir, elles portent en elles les germes dõune nouvelle vie de lõesprit. 
Nicolas de Cuse, sa docta ignorantia. Ma´tre Eckhart: ç n®ant è et ç ®tantè. Thomas dõAquin et Scot 
Erig¯ne et leur vision de la nature. Cõest entre Nicolas de Cuse et Nicolas Copernic que se produit la 
naissance des sciences de la nature.

DEUXIĉME CONF£RENCE, Dornach, 25 d®cembre 1922
Une histoire symptomatologique. Phase pneumatologique : unit®. Lõantique vision spirituelle sõ®teint 
jusquõ¨ nõ°tre plus quõune tradition qui ne peut plus °tre v®cue. Phase mystique : ©me et corps, lõune 
porteuse du Logos, lõautre complexe de forces. Un disciple des Myst¯res autour de 700 av.J.-C. Ma´tre 
Eckhart et Nicolas de Cuse. D®mocrite. Sa repr®sentation de lõespace et de lõatome. Phase math®mati-
que : sujet et objet; lõ©me, r®ceptacle de lõ®l®ment id®el, lõorganisme, corps ®tendu. Hobbes, Bacon de 
Verulam, Locke. Le syst¯me plan®taire de Copernic.

TROISIĉME CONF£RENCE, Dornach, 26 d®cembre 1922
Les math®matiques ont ®t® tir®es de notre syst¯me du mouvement. Lõexp®rience v®cue du sang ¨ lõarri¯-
re-plan. Math®matiques et mystique. Triangle, carr®. Le syst¯me de coordonn®es tir® de lõ°tre humain et 
plac® dans un espace devenu abstrait. Par l¨, lõhomme se retire lui-m°me du cosmos. Descartes, Spinoza. 
Lõextinction des exp®- riences v®cues dans le pass® rend possible lõimage coperni- cienne de lõunivers et 
la d®couverte de la circulation sanguine par Harvey.

QUATRIĉME CONF£RENCE, Dornach, 27 d®cembre 1922
Le quantitatif  s®par® de lõexp®rience int®rieure de lõhomme. Giordano Bruno entre lõancienne et la 
nouvelle image du monde. Avec les math®matiques et lõastronomie de Newton, lõhomme sõarrache de 
Dieu. Mais ensuite lõespace comme sensorium de Dieu. Descartes, Spinoza. Les adversaires de Newton : 
Berkeley et Goethe. Le combat de Berkeley contre le calcul infinit®simal. Celui-ci est malgr® tout justifi®. 
Lõatomisme, d®marche appropri®e ¨ la chose morte, le continuisme ¨ la chose vivante. Une science de 
la chose morte devait arriver, elle incite cepen- dant aussi ¨ retrouver lõesprit dans la nature. La contro- 
verse manqu®e sur lõatomisme.

CINQUIĉME CONF£RENCE, Dornach, 28 d®cembre 1922
Incertitude dans lõapplication des concepts ¨ lõunivers. La th®orie des deux types de qualit®s -sensibles 
selon John Locke est insoutenable. La ç chose en roi è de Kant. Richard Wahle : ç Il n y a rien dans le 
cerveau qui ne soit dans le nerf  . è Weismann : lõimmortalit® des unicellulaires. Les concepts math®-
matiques actuels sont impuissants face au qualitatif. La math®matique qualitative de Spinoza dans son 
£thique. Henri Poincar® ¨ propos du probl¯me de lõatomisme et du continuisme. La th®orie cellulaire 
de Schleiden et Schwann. Besoin insuffisant de clart® dans les sciences de la nature.

SIXIĉME CONF£RENCE, Dornach, le 1er janvier 1923
Rectification de la probl®matique de Locke du point de vue de la th®orie de la connaissance et de la 
science de lõesprit. Deux types dõexp®rience imag®e pour les qualit®s premi¯res et les qualit®s secondes 
dans la perception sensible. Incertitude sur ce qui diff®rencie lõhomme de lõanimal. Lõhomme: sommet 
et point final de la s®rie animale. On ne recherche que des signes distinctifs anatomiques. 
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Lõos intermaxillaire. Goethe sõinsurge contre cette tendance mais reste sans post®rit®. Pour r®ussir, la 
recherche en sciences de la nature a besoin de faire abstraction de la nature psychique et spirituelle de 
lõhomme.

SEPTIĉME CONF£RENCE, Dornach, 2 janvier 1923
Absence de tout pont cognitif  entre lõhomme et lõunivers. Les v®cus internes sont dissoci®s de lõhomme. 
Lõhomme ®prouve le poids dõune charge quõil porte autrement que celui de son propre corps. Jadis il 
savait que la lumi¯re est en lui la force oppos®e ¨ celle de la pesanteur. La loi de la chute des corps et la 
loi dõinertie chez Galil®e. Les v®cus correspondants en lõhomme. Les adversaires dõAristote. Copernic et 
Kepler. Newton. Apparition du concept de gravitation. Apparition de la chimie. Galien : les quatre ®l®-
ments et les quatre humeurs. La chimie en tant que science dõest pas encore ¨ la hauteur de la physique. 
Lõatomisme. La th®orie de la relativit®. Mouvement et repos, si on ne les ®prouve pas int®rieurement, 
restent des r®alit®s relatives.

HUITIĉME CONF£RENCE, Dornach, 3 janvier 1923
Un rapport nouveau entre le monde spirituel et le monde physique rend accessible depuis la fin du si¯cle 
pr®c®dent le chemin de la connaissance spirituelle pleinement consciente. Scot Erig¯ne. Aristote. La th®o-
rie des humeurs de Galien et les visions des philosophes pr®socratiques. Thal¯s, H®raclite. On ®limine 
lõhomme de la physique et de la chimie, on ®limine le monde de la psychologie et de la pneumatologie. 
Bacon de Verulam.John Locke. Lõexp®rience du souffle sur le plan psychique dans le yoga, lõexp®rience de 
la chaleur sur le plan du moi dans lõancienne pneumatologie. La transformation du rapport de lõhomme ¨ 
soi-m°me est li®e ¨ lõ®volution de la science actuelle. Paracelse, van Helmont, Jakob Boehme. Lõapparition 
de la chimie ¨ partir du XVII si¯cle : th®orie de la fermentation, iatrochimie, iatrom®canique. La force 
vitale de Stahl. De La Mettrie: lõhomme est une machine. Bacon. Hobbes. Lõhomme a d¾ se perdre en 
tant quõ°tre li® aux ®l®ments pour se trouver en tant quõ°tre libre.

NEUVIĉME CONF£RENCE, Dornach, 6 janvier 1923
Vision r®trospective du contenu de ce cours, vision prospective de lõavenir. Science de la nature et science 
de lõesprit sont les parties dõun tout encore ¨ venir : physique, chimie, psychologie, pneumatologie. Au 
lieu du seul d®placement dans lõespace : la vitesse; les atomes : des impulsions de vitesse. Importance 
de la connaissance de la chose morte dans la nature en tant quõ®tat final (cadavre dõune r®alit® porteuse 
dõ°tre. £tat initial : Saturne, encore conserv® dans le corps physique et ®th®rique de lõhomme inf®rieur. 
Le caract¯re dõapparence des v®cus sensoriels qualitatifs. La t©che : chercher ç lõ°tre è pour comprendre 
ç lõapparence è. Comment les ®pist®mologistes sõusent les dents sur lõ®nigme de ces v®cus. Il faut que les 
tentatives de Rudolf  Steiner pour mettre un terme ®pist®mologique ¨ cette destruction soient comprises. 
T©ches pour des sp®cialistes des disciplines scientifiques : ®laboration dõune physique et dõune chimie 
anthroposophiques; ®tude de la m®canique du mouvement chez lõhomme; recherche de la gen¯se des 
processus chimiques dans la ciculation des humeurs chez lõhomme. La n®cessit® dõassimiler en collabora-
tion les faits scientifiques collect®s. Il faut que la physiologie, science hybride, se scinde entre une chimie 
r®elle et une psychologie r®elle: Relations avec la th®rapeutique et la pathologie. Nature des processus 
de maladie et des processus de gu®rison. La psychologie et la pneumatologie dissoutes dans lõapparence 
subjective. Les germes dõune r®alit® porteuse dõ°tre dans une ®thique et une morale individualis®es. La 
technique. Lõappel douloureux ¨ lõesprit et son accomplissement. Nicolas de Cuse et Ma´tre Eckhart : 
cõest du ç n®ant è que ressuscite le ç moi è. Tirer nos impulsions morales de lõapparence. La Philosophie 
de la libert®.

Naissance et devenir de la science moderne
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Nature (la) suprasensible de lôhomme

PREMIĉRE CONF£RENCE Berlin, 15 avril 1918

Le monde humain et le monde animal selon leur origine et leur ®volution pr®sent®s ¨ la lumi¯re 
de la science de lõesprit.

Penser selon la science de lõesprit dans la confrontation avec les conceptions actuelles des sciences de 
la nature. Les repr®sentations de lõ®volution ¨ travers lesquelles Goethe dut se frayer son chemin. La 
th®orie de 1 ®volution et le r®cit biblique de la Cr®ation. ç Mat®rialistes è et ç spiritualistes è. Il faut avoir 
le courage de penser une conception jusquõau bout. Eduard von Hartmann sur la th®orie de lõh®r®dit® et 
le darwinisme. Le devenir de organismes et Pour combattre le darwinisme technique, social et politique 
dõOskar Hertwig. Les exercices de lõ©me, pr®paration ¨ la ç conscience clairvoyante è. Les genres ne sont-
ils que des noms ? Vincenz Knauer. Rapports dõ®quilibre chez lõhomme et chez lõanimal. La verticale 
chez lõhomme. Le moi et la position dõ®quilibre de lõhomme. Ce qui est d®vers® dans la diversit® des 
formes animales sur le plan sensible vit en lõhomme sur le plan suprasensible. Il nõy a pas dõ®volution 
lin®aire mais une ®volution simultan®ment ascendante et descendante: une ®volution et une involution. 
La conception et la mort chez lõanimal et chez lõhomme. La t°te de lõhomme et de lõanimal, abdomen 
m®tamorphos®. La t°te : r®gression de lõ®l®ment productif, ®volution de lõ®l®ment conceptionnel. Le 
mourir chez lõanimal. ë lõoppos® des th®ories ®volutionnistes actuelles, la science de lõesprit aboutit ¨ 
ce r®sultat que lõhomme a exist® avant lõanimal. .Johann Heinrich Lambert. Herman Grimm ¨ propos 
de la ç n®buleuse primitive è. Une conf®rence du professeur Dewar. La conception des vies terrestres 
successives chez Lessing. Wilhelm Heinrich Preuss.

 

DEUXIĉME CONF£RENCE Berlin, 18 avril 1918

Lõhomme suprasensible selon les r®sultats de recherche de la science de lõesprit.

Le paradoxe de la connaissance de soi chez lõhomme. Louis Waldstein ¨ propos du çmoi inconscientè. 
Les rapports entre la facult® du souvenir et la vie de repr®sentation. Quõest-ce que le souvenir ? Le 
ressouvenir. Les exercices de lõ©me avec des repr®sentations ®labor®es par soi-m°me, quõon puisse 
embrasser du regard, sans att®nuation de la conscience. Au-del¨ de lõ©me de Max Dessoir. Lõeffet de la 
m®ditation : la force de croissance et la force du souvenir ne font plus quõune. Un article de la revue 
Dar Reich (ç Le Royaume è) : ç corps de forces formatrices è au lieu de ç corps ®th®rique è pr®c®dem-
ment employ®. Formation de repr®sentations qui conduisent de lõ®l®ment spatial ¨ lõ®l®ment temporel. 
Bergson ¨ propos du concept de dur®e. Lõauto-observation peut conduire ¨ lõexp®rience du moi dans le 
courant du temps. Eduard von Hartmann conteste cela. Elargissement de la perception suprasensible 
dans la vie pr®natale et dans la vie apr¯s la mort. La d®couverte de Giordano Bruno : le firmament nõest 
pas une fronti¯re spatiale. Nous nous trouvons devant une d®couverte analogue : la naissance et la mort 
ne sont pas des fronti¯res au-del¨ desquelles on ne peut pas aller. Le monde est impr®gn® dõun invisible 
qui compl¯te le visible. Cõest cet invisible que veut conna´tre la science de lõesprit, et par l¨ communiquer 
au monde des impulsions n®cessaires : il faut que la compr®hension du suprasensible se r®pande dans 
lõ®ducation. Fritz Mauthner, exemple dõun penser perspicace mais irr®el.
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TROISIĉME CONF£RENCE Berlin, 20 avril 1918

Les questions de la libert® de la volont® humaine et de lõimmortalit® ¨ la lumi¯re de la science 
de lõesprit.

Des connaissances sur ce sujet acquises en se d®tachant de sa propre entit®, au moyen dõexercices d®crits 
dans Comment parvient-on ¨ des connaissances des monde sup®rieurs ? Renforcement de la vie de lõ©me, 
qui devient conscience imaginative. Ce qui la distingue rigoureusement de lõexp®rience visionnaire et de 
lõimagination cr®atrice. Deuxi¯me degr® de la conscience suprasensible : lõinspiration. Elle apporte la per-
ception des effets de la r®alit®, mais pas encore celle de la r®alit® elle-m°me, pour laquelle une conscience 
intuitive est n®cessaire. Tout conna´tre des mondes spirituels repose sur lõactivit® conjointe de lõimagina-
tion, de lõinspiration et de lõintuition. 1894, La Philosophie de la libert®, examen du penser humain (non 
des pens®es. La vie psychique de lõhomme d®pendante de lõorganisation humaine, ¨ lõexception du v®rita-
ble penser. Evolution et involution dans lõhomme. £volution r®gressive de la t°te, ce qui cr®e un espace 
pour notre °tre psychique et spirituel. Les limites de la connaissance selon Du Bois-Reymond. Nous 
devons notre conscience ¨ une sorte de sentiment de faim dans le cerveau. Mains et pieds repr®sentent en 
revanche une sur-®volution. La conscience du moi repose sur une intuition inconsciente. Le .gentiment 
du moi de Hamerling. Trois ç moi è dans lõhomme: le moi inspiratif, le moi intuitif  et le moi imaginatif.

Nature (la) suprasensible de lôhomme
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Nature des couleurs

Dornach, 6 mai 1921
Lõexp®rience de la couleur- Les quatre couleurs-images. Pour parvenir ¨ la connaissance de la couleur, 
il est n®cessaire dõapprofondir sa nature m°me et dõ®lever la perception au niveau de la sensibilit®. 
Lõexp®rience directe de la couleur pr®sent®e par lõexemple dõune r®alit® verte dans son rapport avec 
le rouge, le fleur-de-p°cher et le bleu. La couleur dans sa v®ritable nature objective: le vert du monde 
v®g®tal est lõimage morte de la vie - la couleur fleur-de-p°cher de lõincarnat humain est lõimage vivante 
de lõ©me - le blanc ou la lumi¯re est lõimage de lõesprit dans lõ©me - le noir ou lõobscurit® est lõimage 
spirituelle de lõinerte. R®partition en un cercle des couleurs noir, vert, fleur-de-p°cher et blanc: ¨ partir 
de lõinerte, nous nous ®levons ¨ travers la vie jusquõ¨ lõ©me et a lõesprit.

7 mai 1921
Nature dõimage et nature dõ®clat des couleurs. Le caract¯re dõimage des couleurs blanc, noir, vert et fleur-
de-p°cher. Distinction entre ce qui projette lõombre et ce qui ®claire. Comment se forment le vert et le 
fleur-de-p°cher. Le caract¯re dõ®clat du jaune, du bleu et du rouge. Noir, blanc, vert et fleur-de-p°cher 
sont, au sens tr¯s large du terme, des couleurs-ombres; jaune, bleu et rouge sont des variations de la 
source de iumi¯re. Les couleurs-images et les couleurs-®clat dans le spectre. La succession des couleurs 
forme un cercle, le jaune est lõ®clat de lõesprit, le bleu lõ®clat de lõ©me, le rouge lõ®clat du vivant. Les 
couleurs-images compar®es aux images stables du Zodiaque, les couleurs-®clat aux plan¯tes mobiles 
importance de cette conception des couleurs pour lõart. Le fond dõor dans la peinture ancienne. Par la 
couleur, lõ°tre humain sõ®l¯ve du mat®riel au spirituel

8 mai 1921
Couleur et mati¯re. Peindre ¨ partir de la couleur. La grande ®nigme: comment la mati¯re se colore-t-
elle? Le lien entre le vert de la plante (image) et la lune, entre les autres couleurs de la plante (®clat) et 
le soleil. Peindre le min®ral, la plante, lõanimal, lõhomme en distinguant entre: ®clat, image-®clat, ®clat-
image et image. Les peintres dõautrefois ne connaissaient que lõçimageè, non lõ®clat, dõo½ lõabsence de 
paysages. Peindre ¨ partir de la couleur. Vivre avec les couleurs dans son ©me. La couleur forme une 
unit® indissoluble avec le Moi et le corps astral. Elever jusquõ¨ la vie de lõ©me la perception de la couleur 
est le prolongement vivant du goeth®anisme.

CONF£RENCES COMPLEMENTAIRES
26 juillet 1914
Le monde cr®ateur de la couleur. Le rapport de lõhomme avec la couleur. De lõoc®an ondoyant des 
couleurs, il sõest ®lev® ¨ la perception pure par le Moi. Lõ©me animale et lõoc®an ondoyant des couleurs. 
Le cheminement futur vers le monde fluctuant des couleurs en liaison avec la spiritualisation du corps 
astral. Lõexp®rience vivante de la couleur: le rouge vient ¨ notre rencontre, le bleu sõ®loigne; forme et 
couleur; repos et mouvement. Lõondoiement des couleurs cach® dans lõorganisme humain. La t©che 
future de lõart: plonger dans la vie des ®l®ments. Le çBauè (le Goeth®anum), premi¯re r®alisation dõune 
nouvelle aspiration artistique.

1er janvier 1915
Lõexp®rience morale des couleurs et des sons pr®pare ¨ la cr®ation artistique. Le chemin vers un renou-
vellement artistique. Lõexp®rience morale-spirituelle des couleurs, des sons, des formes. Les couleurs 
rouge, orange, vert et bleu. Conna´tre la nature interne de la couleur pour se pr®parer ¨ la cr®ation artis-
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tique. Faire na´tre la forme ¨ partir de la couleur. Lõactivit® cr®atrice des Esprits de la forme, des Elohim. 
Par le monde des sons: tonique, seconde, tierce, quarte, quinte, la vie de lõ©me sõapprofondit et se vivifie. 
Conqu®rir la conscience dõun lien de lõ°tre humain avec les forces divines spirituelles qui nous guident.

21 f®vrier 1923
Lumi¯re et obscurit® ont deux entit®s cosmiques. Hegel et Schopenhauer. La pens®e est la m®tamorphose 
de la volont® vivant dans les membres au cours de la pr®c®dente existence terrestre. Lõexp®rience int®-
rieure dans lõimagination, lõinspiration et lõintuition per­oit lõ®l®ment de la pens®e sous forme de lumi¯re. 
La t°te humaine et lõunivers. Lõunivers est vu lumi¯re par les sens, de lõext®rieur il appara´t pens®e; la t°te 
humaine: int®rieurement pens®e, qui par clairvoyance est vue de lõext®rieur sous forme de lumi¯re. Un 
monde pass® meurt en permanence dans la pens®e, dans la lumi¯re: beaut® qui brille. V®cue par la clair-
voyance, la volont® est mati¯re, obscurit®: Lever de lõavenir dans lõobscurit®. Le c¹t® chaud du spectre 
(rouge) est en rapport avec le pass®, le c¹t® chimique (bleu) avec lõavenir.

10 d®cembre 1920
La vie dans la lumi¯re et dans la Pesanteur. Le lien entre la nature et lõ°tre moral psychique. Lõab´me 
creus® entre la conception naturaliste du monde et la religion. La science spirituelle un pont entre la 
conception physique du monde et la conception morale. Le monde ®clair® par la lumi¯re (monde de tou-
tes les perceptions sensorielles) est un monde de pens®es venu dõun tr¯s lointain pass® et qui se meurt, 
et le r®sultat dõactivit®s morales. Lõordre moral du monde sera lõordre physique de lõavenir. Vie dans la 
l®g¯ret®, dans la lumi¯re, et dans la pesanteur, dans lõobscurit®. Actions de la lumi¯re et de la pesanteur 
dans la travers®e des diff®rentes sph¯res plan®taires durant la vie entre la mort et une nouvelle naissance. 
Moralisation du physique par la spiritualisation des concepts.

21 f®vrier 1923
Les deux lois fondamentales de la th®orie des couleurs: Sant® et maladie dans le rouge de lõaurore, du 
couchant et le bleu du ciel en rapport avec la th®orie des couleurs. Lõaction des couleurs sur lõorganisme 
humain. La collaboration du sang, organe de la vie et du nerf, organe de la conscience, dans lõoeil humain. 
Formation du rouge de lõaurore et du couchant (la lumi¯re vue ¨ travers lõobscurit® donne le rouge) et 
du bleu du ciel (lõobscurit® vue ¨ travers la lumi¯re donne le bleu). Processus de destruction et de r®ani-
mation dans le sang et dans le nerf  par la perception des couleurs. Production des couleurs du peintre: 
le rouge ¨ partir du carbone, le bleu, ¨ partir de lõoxyg¯ne; le jaune ¨ partir de la fleur, le bleu ¨ partir de 
la racine. La th®orie des couleurs de Goethe prend le parti de la v®rit® vis-¨-vis de la th®orie de Newton. 
Comprendre ce que sont la sant® et la maladie dans le contexte de la th®orie des couleurs. Comment est 
n®e la science des ®toiles chez les anciens peuples nomades.

2 juin 1923
De la perspective g®om®trique ¨ la perspective des couleurs. La nature de lõart. La peinture. La compr®-
hension en profondeur des couleurs sõest perdue au cours de la cinqui¯me ®poque et a ®t® remplac®e 
par une fausse compr®hension de la plastique (naturalisme). Mais le premier mat®riau du peintre, cõest 
la surface. Le d®veloppement de la perspective lin®aire et spatiale, qui fut n®cessaire, doit °tre surmont®; 
il faut revenir ¨ la perspective des couleurs. La couleur est en fait une r®alit® spirituelle. Essence de la 
couleur dans la nature inanim®e: les couleurs des pierres pr®cieuses. Le bi-dimensionnel dans la peinture. 
Lõuni-dimensionnel dans la musique. La lyre dõApollon.

Nature des couleurs
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9 juin 1923
Esprit et contre-esprit dans la peinture. çLõAssomptionè du Titien. Le beau est ce qui se r®v¯le, le laid 
est ce qui cache sa nature. M®taux et couleurs. Couleur, lumi¯re et clair-obscur. Couleurs sur la palette et 
couleurs fluides. LõçAssomptionè du Titien. Dessin et peinture. La triade de Goethe: sagesse, apparence, 
puissance. Impressionnisme et expressionnisme. Fresques dõ®glise anciennes. Lõexposition ¨ lõ®poque 
moderne

29 juillet 1923
Mesure, nombre et poids - Lõ®volution moderne de la peinture exige une couleur èsans poidsè. Mesure, 
nombre et poids. V®rit®, beaut®, bont®. La beaut® dans lõart. Chaos et Cosmos: le passage de lõun ¨ lõautre. 
Le fond dõor dans la peinture ancienne. Icone et Madone. Cimabue, Giotto, Rapha±l et la Renaissance. II 
faut aspirer ¨ ressentir la couleur comme un ®l®ment qui se porte lui-m°me, de la lib®rer de la pesanteur. 
Les affiches des repr®sentations artistiques au Goeth®anum doivent illustrer cette aspiration.

4 janvier 1924
Les hi®rarchies et la nature de lõarc-en-ciel. Lõactivit® des hi®rarchies spirituelles sur Saturne, le Soleil 
et la Lune, incarnations ant®rieures de la Terre, en rapport avec lõobscurit®, la lumi¯re et la couleur. 
Contemplation imaginative de lõarc-en-ciel: il est form® par des entit®s ®l®mentaires. Lõ°tre humain, qua-
tri¯me hi®rarchie, introduit la vie dans le monde chatoyant des couleurs.

Nature des couleurs
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Nature et destin de lôhomme. Lô®volution du monde

Christiania (Oslo), 16 mai 1923
Les constituants de lõhomme, notamment le corps astral et le Moi, dans la p®riode entre lõendormis- 
sement et le r®veil, comme au passage dans le monde spirituel entre la mort et une nouvelle naissance. 
Lõhomme devient Cosmos et le Cosmos devient homme.
 
Christiania (Oslo), 17 mai 1923
La vie apr¯s la mort dans les sph¯res de la Lune et du Soleil. Le ç corps spirituel è de lõ©me. Le corps de 
lõhomme, çtemple des dieuxè. Comment sõ®labore une nouvelle incarnation. Marche, langage et pens®e 
sont des images de lõexistence de lõhomme dans le monde spirituel divin.
 
Christiania (Oslo), 18 mai 1923
Les conditions de temps et dõespace se modifient enti¯rement pendant le sommeil. Lõaide du Christ, 
m®diatrice de lõordre moral universel durant le sommeil. Lõacquisition de la marche, du langage et de la 
pens®e, oeuvre de la troisi¯me Hi®rarchie. ,
 
Christiania (Oslo), 19 mai 1923
La tripartition de lõ©me humaine. Volont® et pens®e : leurs rapports avec le destin pass® et futur de lõ°tre 
humain. Diff®rence entre la science courante et la science de lõesprit.
 
Christiania (Oslo), 20 mai 1923
Modifications de la nature humaine au cours de lõ®volution, depuis la civilisation de lõInde ancienne 
jusquõ¨ la p®riode de civilisation actuelle. Lõ®v®nement christique et lõ®nigme de la mort dans lõ®volution 
de lõhumanit®. La f°te de lõAscension et le Myst¯re de la Pentec¹te.
 
Christiania (Oslo), 21 mai 1923
Le cours de lõann®e, les f°tes cardinales et leurs rapports avec lõ°tre humain. La n®cessit® dõune f°te de 
Micha±l, contrepartie de la f°te de P©ques.
 
ALLOCUTION Christiania (Oslo), 17 mai 1923
Le Myst¯re du Golgotha prend la place de lõancien mythe solaire des Myst¯res. Pentec¹te universelle le 
message de lõanthroposophie Le Myst¯re du Christ.
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GA 293
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2008 Triades Burlotte, Raymond 270 2-85248-241-X

Nature humaine (La)

Avant-propos (Raymond Burlotte)

Allocution, Stuttgart, 20 ao¾t 1919
E®cole Waldorf, un acte culturel. N®cessit® de faire des compromis. £cole et politique. La gestion r®pu-
blicaine de lõ®cole. U®cole Waldorf  nõest pas lõ®cole dõune certaine conception du monde. Les qualit®s 
indispensables de lõenseignant.

Premi¯re conf®rence, 21 ao¾t 1919
La t©che de lõ®ducation ¨ la cinqui¯me ®poque postatlant®enne de civilisation. Lõ®ducation, prolonge-
ment de ce quõont accompli des entit®s sup®rieures avant la naissance. Harmonisation de la respiration. 
Alternance du sommeil et de la veille. Auto-®ducation du ma´tre.

Deuxi¯me conf®rence, 22 ao¾t 1919
D®but de lõ®tude de lõhomme du point de vue de lõ©me. Caract¯re imag® de la repr®sentation. Le reflet de 
la vie pr®natale. La volont®, germe de la vie apr¯s la mort. Sympathie-antipathie. Le sentiment. M®moire. 
Cr®ativit®. Nerfs-sang. La triple constitution de lõhomme.

Troisi¯me conf®rence, 23 ao¾t 1919

La loi de la conservation de lõ®nergie, obstacle ¨ la compr®hension de lõhomme. La compr®hension de 
ce qui meurt par lõintellect, lõappr®hension du vivant par la volont®. Le penser pur. La libert®. La parti-
cipation vivifiante de lõhomme ¨ lõ®volution de la terre. La participation des forces porteuses de mort ¨ 
la nature humaine. Le syst¯me sanguin-musculaire. Le syst¯me osseux-nerveux. La g®om®trie, reflet de 
mouvements cosmiques. M®tamorphose de la connaissance.
 
Quatri¯me conf®rence, 25 ao¾t 1919 
Importance de la formation de la volont® et de la sensibilit® pour lõavenir. Nature de la volont®. Les 
neuf  composantes de lõentit® humaine. Formes de manifestation de la volont® dans la personne corpo-
relle: instinct, pulsion, d®sir; dans le moi: motif; dans les ®l®ments sup®rieurs: souhait, projet, d®cision. 
R®formes p®dagogiques socialistes. £ducation de la sensibilit®. Formation de la volont®.

Cinqui¯me conf®rence, 26 ao¾t 1919 
R®partition pleine de vie des forces de lõ©me. Sympathievouloir; antipathie-penser. Nature de lõ®volution 
morale. Le ressentir; son lien avec la perception sensorielle, la volont® et la connaissance.

Sixi¯me conf®rence, 27 ao¾t 1919 
Vue dõensemble de la structure de ce cycle de conf®rences. D®but de lõ®tude de lõhomme du point de 
vue spirituel. Les ®tats de conscience de la veille, du r°ve, du sommeil en ce qui concerne le penser, le 
ressentir et le vouloir. La vie du je dans le penser, le ressentir et le vouloir.
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Septi¯me conf®rence, 28 ao¾t 1919 
Concepts r®els gr©ce ¨ lõ®tablissement des rapports entre. les faits. Relation entre les forces de lõ©me 
dans lõenfance et dans la vieillesse. Du vouloir ressentant de lõenfant au penser ressentant du vieillard. La 
sensation. Veille, r°ve et sommeil dans la forme donn®e ¨ lõhomme dans lõespace. La nature du syst¯me 
nerveux. Veille et sommeil en relation avec le temps en lõhomme: oubli et souvenir.

Huiti¯me conf®rence, 29 ao¾t 1919
Le souvenir et lõoubli dans leur rapport avec le r®veil et lõendormissement. Formation de la m®moire par 
les habitudes de vie. Les douze sens. R®partition en sens cognitifs, sens affectifs et sens volitifs. Leur 
collaboration dans la formation du jugement.

Neuvi¯me conf®rence, 30 ao¾t 1919
Conclusion, jugement et concept. Influence de la mani¯re de former les concepts jusque sur la personne 
corporelle. Au lieu de d®finir: caract®riser. Concepts vivants. Ce que lõenfant admet inconsciemment: Le 
monde est bon, le monde est beau, le monde est vrai.

Dixi¯me conf®rence, 1 er septembre 1919
Vue dõensemble de lõobservation de lõesprit, de lõ©me et du corps de lõhomme. La forme corporelle 
tripartite et son rapport avec le cosmos. M®tamorphose des vert¯bres et retournement des os. Th®orie 
mat®rialiste de lõ®volution.

Onzi¯me conf®rence, 2 septembre 1919
La t°te, le thorax et les membres et leur d®veloppement corporel, psychique et spirituel. £duquer, cõest 
r®veiller. Le lait maternel. £veiller lõintellect gr©ce ¨ la volont® par lõenseignement artistique. Favoriser ou 
entraver la croissance. Rapport avec la cr®ativit® et la m®moire.

Douzi¯me conf®rence, 3 septembre 1919
D®but de lõobservation du corps de lõhomme. Le corps doit °tre compris ¨ partir des processus. La t°te 
et le monde animal. Formation des pens®es. Le syst¯me-thorax et le monde v®g®tal. Nature de la maladie. 
Respiration et nutrition. Os, muscles et r¯gne min®ral.

Treizi¯me conf®rence, 4 septembre 1919
Lõactivit® de lõ©me et de lõesprit en lõhomme. Lõ°tre humain, un barrage. Les nerfs. Le sang. Travail cor-
porel et travail spirituel dans leur rapport avec lõesprit et le corps. Activit® pleine de sens et activit® vide 
de sens. Sommeil. Gymnastique, eurythmie. Sport. Travail intellectuel.
 
Quatorzi¯me conf®rence, 5 septembre 1919
La tripartition corporelle de lõhomme. Chaque partie est un tout contenant les autres parties. Le larynx. 
Le langage. La grammaire. La cr®ativit® dans lõenseignement des derni¯res classes primaires. Des condi-
tions de vie de lõenseignant.

Appendice

Allocution prononc®e lors de la c®r®monie dõouverture de lõ®cole Waldorf, le 7 septembre 1919.

Nature humaine (La)
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Extraits de GA 31 et GA 65

Communication : Conf®rences
£dition £diteur Traduction Pages ISBN
2005 Novalis Barbezat, Alain - Bideau, Genevi¯ve 224 2-910112-51-9

Nietzsche un destin tragique

Rep¯res (Christian Lazarid¯s)
Nietzsch®anisme
Ainsi parlait Zarathoustra, de Friedrich Nietzsche, quatri¯me partie. R®cente publication de lõoeuvre 
inachev®e de Nietzsche. Un livre pour tous et pour personne
Kurt Eisner, Psychopathia spiritualis. Friedrich Nietzsche et les ap¹tres de lõavenir
Communiqu® et rectificatif
Les Archives Nietzsche
Nietzsche sous un pieux ®clairage
Un v®ritable ç disciple è de Zarathoustra
Friedrich Nietzsche et le Berliner Tageblatt (Le quotidien berlinois)
Friedrich Nietzsche, po¯te de la vision moderne du monde
Court extrait dõune conf®rence sur Friedrich Nietzsche
Friedrich Nietzsche, d®c®d® le 25 ao¾t 1900
Haeckel, Tolstoµ et Nietzsche
Les Archives Nietzsche et leurs accusations contre le pr®c®dent £diteur. Une r®v®lation 1- La publica-
tion des oeuvres de Nietzsche II - Pour caract®riser Mme Elisabeth F¹rster-Nietzsche
La question du ç Retour du m°me è de Nietzsche Une d®fense du pr®tendu ç Retour du m°me è de 
Nietzsche, par E. Horneffer
R®ponse aux d®veloppements pr®c®dents
Le ç pr®tendu è Retour du m°me de Nietzsche Suite de ma r®ponse ¨ lõarticle de E. Horneffer ç Une 
d®fense du pr®tendu ç Retour du m°me è de Nietzsche
Madame Elisabeth Fºrster-Nietzsche et son chevalier ¨ la comique figure. Une r®ponse au çD®masquage 
ç de M. Seidl.
Lettre de Rudolf  Steiner ¨ Elisabeth Fºrster-Nietzsche
Sur le pr®tendu ç combat pour lõ®dition de Nietzsche è
Conf®rence de Rudolf  Steiner: çLa vie de lõ©me de Nietzsche et Richard Wagner ç
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GA 5

Communication : £crits
£dition £diteur Traduction Pages ISBN
1982 Anthroposophiques Romandes Barthoux, G®rard 242 2-88189-083-0

Nietzsche un homme en lutte contre son temps

A cause de ce livre, on a dit de Rudolf  Steiner quõil ®tait un partisan de Nietzsche, alors quõil ®tait sim-
plement capable dõadmirer les id®es les plus oppos®es aux siennes. Pour lõauteur, le g®nie de Nietzsche 
nõest pas dans les pens®es nouvelles, mais dans ce quõil a eu ¨ souffrir des pens®es de son temps. Le 
caract¯re de Nietzsche. Le surhomme. Lõ®volution de Nietzsche. La philosophie de Nietzsche comme 
probl¯me psycho-pathologique. La psychologie et la personnalit® de Nietzsche. Discours ¨ la m®moire 
de Nietzsche.

 

çTout ce que le XIXõ si¯cle a produit, en tant quõid®es serait l¨ sans Nietzsche, lõavenir ne le tiendra ni 
pour un philosophe original, ni pour un fondateur de religion ou pour un proph¯te; il sera consid®r® 
comme un martyre de la connaissance qui trouva lõexpression po®tique pour dire ses souffrances... De 
plus en plus, on reconna´tra que son g®nie nõest pas dans la production de pens®es nouvelles, mais que 
les pens®es de son temps le firent profond®ment souffrir... il devint le po¯te de la mani¯re nouvelle 
dõenvisager le monde.è
Rudolf  Steiner.
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Extrait de GA 35

Communication : £crits
£dition £diteur Traduction Pages ISBN
1999 Anthroposophiques Romandes Vittoz, Ren® 272 2-88189-084-9

Noces (les) chymiques de Christian Rose-Croix

Les Noces chymiques (texte ®crit au d®but du XVIIe si¯cle) retracent les exp®riences spirituelles v®cues 
par Christian Rose-Croix en 1459. Nous y trouvons relat®es en 7 journ®es les ®tapes dõun chemin dõini-
tiation adapt® aux temps modernes.

Dans son Etude, ®crite en 1917/18, Rudolf  Steiner nous livre le sens des exp®riences spirituelles d®-
crites dans les çNocesè, dans un langage plus accessible au XXe si¯cle. Il traite de la pr®cision et de la 
rigueur avec lesquelles le texte dõAndreae ®voque les conditions authentiques de la vie de lõ©me.





Librairie Lôeurythmiste   Catalogue Rudolf Steiner      Ao¾t 2017

GA 200

Communication : Conf®rences
£dition £diteur Traduction Pages ISBN
2012 Novalis Bideau, Genevi¯ve 158 2-910112-82-0

Nouvelle (La) spiritualit® et lôexp®rience du Christ du 20¯me si¯cle

Premi¯re conf®rence, Dornach, le 17 octobre 1920
Points marquants de lõhistoire universelle. £tude symptomatique de lõhistoire. La dispute entre le philo-
sophe fran­ais Alcuin et un penseur grec au sujet de lõessence de la mort en zoo ap. J.-C. Les influences 
de la vie de lõesprit orientale sur le Centre et lõOuest. Platonisme et aristot®lisme. Culture de lõEst : 
lõ®poque o½ lõexp®rience du ç moi è est dõabord v®cue de mani¯re att®nu®e ; culture du Centre : lõ®poque 
o½ est v®cue lõexp®rience du ç moi è ; culture de lõOuest : l¨, le moi est absorb® par les pens®es. ç Nous 
sommes arriv®s au point de lõ®volution humaine o½ doit se r®pandre sur toute lõhumanit® la compr®hen-
sion, une ®gale compr®hension des trois domaines. è ë cette fin, la science de lõesprit en tant que culture 
de lõinitiation est le moyen et le chemin. La n®cessit® dõ®difier ¨ cette fin lõ£cole de science de lõesprit et 
de cr®er une association scolaire mondiale.

Deuxi¯me conf®rence, le 22 octobre 1920
Le d®veloppement de la conscience du moi depuis le xv¯me si¯cle. La triarticulation dans le cours de 
lõhistoire. Les esprits ®l®mentaires agissant ¨ lõencontre de lõid®e de la triarticulation ¨ lõOuest et ¨ lõEst.

Troisi¯me conf®rence, le 23 octobre 1920
Lõ®volution ¨ partir de la romanit® d®cadente en trois courants. Lõhomme du Centre entre lõEst et 
lõOuest. Nouvelle ®conomie, jurisprudence au repos, vie de lõesprit arriv®e ¨ sa fin.

Quatri¯me conf®rence, le 24 octobre 1920
Les Lettres esth®tiques de Schiller et le Conte de Goethe dans leurs rapports avec lõanthroposophie et 
la triarticulation.

Cinqui¯me conf®rence, le 29 octobre 1920
Le changement de constitution de lõ©me de lõhumanit® depuis le xv¯me si¯cle. La diminution de lõinten-
sit® de la connaissance. Lõ®mergence de lõintellectualisme et le d®veloppement de la libert® humaine. La 
force intellectuelle et lõaspiration ¨ la connaissance chez lõhomme.

Sixi¯me conf®rence, le 30 octobre 1920
Lõ®volution de la vision du Christ depuis la gnose jusquõ¨ lõ®poque pr®sente. Lõinterdiction de lõ£glise de 
lire les £vangiles. Le chemin de lõimagination. La seconde venue du Christ.

Septi¯me conf®rence, le 31 octobre 1920
Le futur combat spirituel entre lõEst et lõOuest. Lõexp®rience du Christ imminente au xx¯me si¯cle. Le 
changement de la constitution de lõ©me de lõhumanit® depuis le xv¯me si¯cle.
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2016 Triskel Geiger, Alice 124 2-940353-82-8

Occultisme populaire

Notes dõauditeurs de 14 conf®rences ¨ Leipzig du 28 juin au 11 juillet 1906

Premi¯re conf®rence
La t©che de lõoccultisme vis-¨-vis de lõhumanit®. Le nombre de voyants au temps de Rudolf  Steiner et 
dans lõavenir. Le corps ®th®rique et le corps astral. La configuration de lõ©me dans les couleurs de lõaura. 
Le Moi et lõ®ternel. Le d®veloppement des trois corps (physique, ®th®rique et astral) dans les trois pre-
mi¯res septaines et la t©che de lõ®ducation.

Deuxi¯me conf®rence
Il nõy a pas de s®paration spatiale entre le monde physique et les mondes sup®rieurs. Lõessence du plan 
astral. Lõactivit® du corps astral dans lõ®veil conscient pendant le sommeil. Transformation de la vie du 
r°ve par le d®veloppement spirituel. LõImagination, lõInspiration et la musique des sph¯res. La clairau-
dience r®v¯le le monde spirituel, le D®vachan.

Troisi¯me conf®rence
Le tableau de la vie. V®cu du mort dans le monde astral. Cons®quence dõune mort non naturelle. Le sens 
de lõexistence : une ®cole par laquelle lõhomme doit acqu®rir lõesprit.

Quatri¯me conf®rence
La contre image du monde physique min®rale dans le plan continental du D®vachan.

Cinqui¯me conf®rence
La r®incarnation des formes et des esp¯ces dans la nature. La personnalit®, expression terrestre de lõIn-
dividualit® ®ternelle. Le karma : la grande loi de lõ®l®ment de justice du monde. Le sacrifice du Christ 
intervint pour toute lõhumanit®.

Sixi¯me conf®rence
Lõimage du tableau de vie devient forces, qui impr¯gnent le corps astral. Le corps causal. Cons®quence 
apr¯s la mort de la vivisection. La dissolution lente du cadavre du corps astral. Exp®riences de la trans-
formation des facult®s dans le D®vachan. Le retour vers la Terre. Formation des nouveaux corps astral 
et ®th®rique. Mahadevas et Lipikas.

Septi¯me conf®rence
La vie apr¯s la mort et le retour pour une nouvelle incarnation. Les Mahadevas et les Lipikas. La mani¯re 
dont agit le karma. Les raisons du destin. Les origines de la maladie sont morales lorsquõon consid¯re la 
r®incarnation. D®cadence des peuples et des races. Les Huns et les Mongols. Le courage moral comme 
protection. La moralit® et la sant® des g®n®rations futures.

Huiti¯me conf®rence
Les actes dõune vie pr®c®dente sõexpriment dans la suivante en tant que destin de la vie ext®rieure. Les 
penchants, les dispositions du temp®rament se m®tamorphosent en constitution physique, base de la 
sant®. La vie des repr®sentations de lõhomme agit sur le corps ®th®rique dans la vie suivante, cõest-¨-
dire sur la moralit® de lõhomme. Lõapproche positive et pleine dõamour envers nos semblables agit sur 
lõaspect juv®nile jusque dans la vieillesse de la vie suivante. Lõexemple de Schopenhauer ¨ la fin de sa 
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Occultisme populaire

vie. La question de lõh®r®dit® et de la r®incarnation. Saint Fran­ois dõAssise. La transformation du plan 
physique ¨ partir du D®vachan.

Neuvi¯me conf®rence
La Chronique de lõAkasha. LõAtlantide et la science antique des Myst¯res. Le climat de lõAtlantide et lõarc-
en-ciel. Les facult®s et la technique des Atlantes. Les grands Initi®s et la vielle aux portes dõor. Le TAO. 
La L®murie. La temp®rature ambiante de la L®murie.

Dixi¯me conf®rence
Les L®muriens, leurs facult®s et leur apparence. La ramification entre les singes et les hommes. Les singes 
comme fr¯res de sang des hommes mais tomb®s en d®g®n®rescence. La rotation de la plan¯te Terre-Lune 
et la sortie de la Lune. Lõastre Soleil-Terre-Lune et lõorientation diff®rente des trois r¯gnes, humains, ani-
mal et v®g®tal. Lõinf®rieur trouve toujours son origine du sup®rieur.

Onzi¯me conf®rence
Le caract¯re et la mission des ®poques de culture postatlant®enne. Lõanoblissement des pulsions sexuelles 
en vertus. La parole cr®atrice. Les deux qualit®s essentielles de lõ®l¯ve en science occulte : lõint®riorisation 
solitaire pour la m®ditation (et les exercices) et la d®votion envers les mondes sup®rieurs.

Douzi¯me conf®rence
Lõimportance des six exercices pour la formation occulte. Les chakras et leur rotation aux temps anciens 
et de nos jours. La m®diumnit®.

Treizi¯me conf®rence
La pierre philosophale et la respiration. La deuxi¯me phase de lõinitiation orientale : laisser son ©me se 
remplir de lõEternel. Les r¯gles de lõinitiation orientale. Les fleurs de lotus. Michel-Ange et la fleur de 
lotus ¨ deux p®tales. Les propri®t®s des fleurs de lotus. Lõinitiation chr®tienne et rosicrucienne et la libert® 
de lõ®l¯ve. ç La philosophie de la libert® è et ç V®rit® et science è ouvrages permettant de d®velopper la 
pens®e libre de la sensorialit®.

Quatorzi¯me conf®rence
Lõinitiation chr®tienne et ses sept ®tapes. Lõorganisation de lõint®rieure de la Terre et de ses diff®rentes 
couches. Lõ°tre humain et le destin de la Terre.
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Orient (Lô) ¨ la lumi¯re de lôOccident

Avertissement de Rudolf  Steiner pr®c®dant la publication de ces conf®rences dans la revue ç 
Die Drei è (1921)
 

PREMIĉRE CONF£RENCE Munich, 23 ao¾t 1909
La mission de la connaissance de lõesprit ¨ la lumi¯re de lõOccident. R®trospective de sept ann®es de 
travail de science de lõesprit. ë propos de la repr®sentation du drame dõ£douard Schur® Les enfants de 
Lucifer.
 

DEUXIĉME CONF£RENCE Munich, 24 ao¾t 1909
La recherche en science de lõesprit et la compr®hension de ses r®sultats par la raison. Des chemins pour 
d®velopper les organes de perception spirituelle. Lõ°tre humain quadripartite. Le sommeil et la veille. La 
concentration et la m®ditation. Les premiers degr®s du d®veloppement sup®rieur : purification, illumina-
tion (rencontre avec le gardien du seuil), passage par le monde ®l®mentaire, vision du Soleil de minuit.
 

TROISIĉME CONF£RENCE Munich, 25 ao¾t 1909
Particularit®s des trois mondes : monde physique, monde de lõ©me, monde de lõesprit. La nature de la 
conscience morale : £rinyes et Eum®nides. Les processus de lõ®volution plan®taire de la Terre en rapport 
avec lõ®volution dõentit®s spirituelles. Le monde des sens et la vie de lõ©me. Lõ®v®nement du Christ.
 

QUATRIĉME CONF£RENCE Munich, 26 ao¾t 1909
Lõexistence dõ°tres spirituels sup®rieurs qui nõont pas dõempreinte dans le monde des sens ou de lõ©me. 
Lõaction des esprits de Saturne, du Soleil et de la Lune dans lõ®volution de la Terre. Lõ®cho de cela dans 
lõenseignement de Ph®r®cyde de Syros (Cronos, Zeus, Chth¹n). Les modes de penser occidental et 
oriental. Le concept dõhistoire. Indra. Le Christ.
 

CINQUIĉME CONF£RENCE Munich, 27 ao¾t 1909
Les chemins de d®veloppement des courants de peuples du Nord et du Sud de lõhumanit® postatlan-
t®enne : le chemin menant vers les dieux sup®rieurs en per­ant le voile des sens, et le chemin menant 
vers les dieux inf®rieurs en per­ant le monde int®rieur de lõ©me. Leur ®volution s®par®e et leur rencontre 
dans la civilisation grecque. La pr®paration du corps physique pour le Christ par Zarathoustra. La future 
compr®hension de lõentit® du Christ gr©ce ¨ la lumi¯re de Lucifer.
 

SIXIĉME CONF£RENCE Munich, 28 ao¾t 1909
Lõunit® des deux courants dõesprit dans la civilisation proto-indienne. Deux sortes de Myst¯res grecs: 
apolliniens et dionysiaques. Lõ®v®nement du Christ. Le chemin inverse de Lucifer, ¨ partir de lõint®rio-
rit® humaine vers la p®riph®rie cosmique. Les Myst¯res rose-croix. La substance gr©ce au Christ et la 
connaissance gr©ce ¨ Lucifer.
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SEPTIĉME CONF£RENCE Munich, 29 ao¾t 1909
Modifications dans lõorganisation de lõ°tre humain ¨ lõ®poque postatlant®enne. Changements dans la 
relation entre les corps ®th®rique et physique en rapport avec le croisement des chemins du Christ et de 
Lucifer. Le feu et lõair. Le d®clin des Myst¯res. Le mythe dõOEdipe et la l®gende de judas.
 

HUITIĉME CONF£RENCE Munich, 30 ao¾t 1909
Le ç chemin solaire è et le ç chemin lucif®rien è. Les sept ®poques de civilisation postatlant®ennes. Lõunit® 
des deux chemins spirituels en Inde. Leur s®paration dans la civilisation protoperse. Pendant la troisi¯me 
®poque, leur diff®renciation en un courant du Nord (chald®en) et du Sud (®gyptien). La mission du peuple 
h®breu. Les ç enfants è de Lucifer et les ç fr¯res è du Christ. Le nombre sept et le nombre douze.
 

NEUVIĉME CONF£RENCE Munich, 31 ao¾t 1909
Les myst¯res du nombre. Le sept et le douze. Le temps et lõespace. Les plan¯tes et le zodiaque. Le bien et 
le mal. La substance du Christ et la sagesse des Bodhisattva. J®sus de Nazareth et le Christ. Scythianos, le 
Bouddha Gautama, Zarathoustra, Man¯s. Le d®versement de la sagesse des Bodhisattva dans les Myst¯res 
europ®ens de la Rose-Croix. La l®gende de Josaphat.
 

FĆTE EN COMM£MORATION DE LõANNIVERSAIRE DE LA NAISSANCE DE GOETHE 
Munich, 28 ao¾t 1909
Lõanniversaire de la naissance de Hegel et celui de Goethe. R®citation de po¯mes de Goethe par Marie 
von Sivers (Steiner). Des moments et des rencontres caract®ristiques de la vie de Goethe : le gar­on 
de sept ans ; la proximit® de la mort et lõinspiration ; la rencontre avec Herder ; lõamiti® avec Schiller. 
Lõhymne en prose ¨ la nature. Le ç conte è. La substance rose-croix dans le fragment Les Myst¯res en 
rapport avec le courant des peuples du Sud et du Nord.

Orient (Lô) ¨ la lumi¯re de lôOccident
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Origine et but de lô°tre humain

Que trouve lõhomme moderne dans la th®osophie ? - Berlin, 29 septembre 1904.
R®solution de lõopposition entre la conception du monde naturaliste scientifique et la foi. T©che du 
mouvement. th®osophique concernant cette question. Extension et approfondissement de la vision du 
monde scientifique. ë la ç lutte pour la vie è la th®osophie oppose la force fondamentale du monde 
quõest lõamour.

Lõentit® humaine - Berlin, 13 octobre 1904
Nature et devoir du mouvement th®osophique. Caract®risation de lõ°tre humain dans ses ®l®ments phy-
sique, psychique et spirituels. ë propos de la perception du ç je è. Les chemins et moyens propos®s par 
la th®osophie pour reconna´tre les ®l®ments suprasensibles de lõ°tre humain. Johann Gottlieb Fichte 
et dõautres ont d®j¨ exig® la perception suprasensible Description par Goethe dans son ç conte è de la 
vision du monde th®osophique.

R®incarnation et karma - Berlin, 20 octobre 1904
La loi fondamentale de la vie de lõ©me est celle du d®veloppement de lõ©me par la r®incarnation ; celle de 
la vie de lõesprit est celle de cause ¨ effet, le karma H®r®dit®. D®veloppement. Nature de la biographie 
humaine. Lõapplication cons®quente de la pens®e scientifique du d®veloppement conduisant ¨ lõid®e de 
la r®incarnation. D®veloppement du concept de conscience. R®futation dõobjections contre lõid®e du 
karma.

Questions et r®ponses
Th®osophie et Dawin - Berlin, 27 octobre 1904
La transformation des connaissances humaines et des conceptions du monde. Le m®canisme comme 
derni¯re ®tape de la connaissance dans lõhistoire du d®veloppement humain. Existence de tous les temps 
dõune th®orie de lõ®volution. Sa compr®hension m®canique au sens de cause ̈  effet chez Darwin. Th®orie 
de Darwin reposant sur celle de Malthus. N®cessit® historique culturelle du darwinisme. Inclusion dans 
le darwinisme de la n®cessit® de triompher de soi dont lõ®bauche est d®j¨ chez Darwin lui-m°me.

Th®osophie et Tolstoµ - Berlin, 3 novembre 1904
Manifestation de la vie par la forme, ®galement en art. Naturalisme occidental. Zola, Ibsen. Culture 
actuelle de la forme en science et en art. Autre recherche chez Tolstoµ, celle de lõ©me et de la vie dans les 
formes. Chez Tolstoµ, tentative de saisir lõinvisible, lõint®riorit®, lõessence dans lõart comme dans lõ®thi-
que. Recherche dõun renouvellement de la vision du monde et de la vie ¨ partir de lõint®riorit® de lõ°tre 
humain. Chemin de la th®osophie vers une profonde compr®hension du pr®sent et vers la perception 
de lõaction du suprasensible dans le physique.

Le monde des ©mes - Berlin, 10 novembre 1904
N®cessit® de conna´tre la nature du suprasensible pour comprendre le monde sensible. Lõ©me d®di®e 
tant¹t au monde sensoriel tant¹t au monde spirituel. Base de la m®thode de connaissance du suprasen-
sible. Destin de lõ©me entre la mort et une nouvelle naissance. Lõ©me dans le pays des ©mes et dans le 
pays des esprits. Les sept r®gions non spatiales du kamaloca ; r®gions comme ®tats de conscience.
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Le pays des esprits - Berlin, 17 novembre 1904
Difficile description du pays des esprits, n®cessit® des images. Monde des arch®types spirituels. Sept 
degr®s dõ®tats de conscience dans la vie entre la mort et une nouvelle naissance. ë propos de la dur®e du 
s®jour dans le monde spirituel, d®vachan.

Friedrich Nietzsche ¨ la. lumi¯re de la science de l ôesprit - Berlin, 1er d®cembre 1904
Vie de Nietzsche. Schopenhauer. Wagner. Rupture entre Nietzsche et Wagner en 1888. D®but de lõassom-
brissement de son ©me. Commentaire des oeuvres
Naissance de la trag®die Description ¨ partir du spirituel par Edouard Schur® de ce que Nietzsche pres-
sentait. De lõutilit® et de la vanit® de lõhistoire jour la vie, Ainsi parlait Zarathoustra. £chec de Nietzsche 
devant lõimpossibilit® de r®aliser ses aspirations et ses id®aux ®lev®s.

De la vie int®rieure - Berlin, 15 d®cembre 1904
Naissance de lõ©me et de lõesprit en tant que d®veloppement de lõ°tre int®rieur pour lõexp®rimentation 
et la compr®hension de la science de lõesprit. D®veloppement int®rieur discret, sans affecter la vie ni les 
t©ches de tous les jours. Exercices de d®veloppement. Changement des habitudes. Vivre avec la pens®e du 
karma. Ma´trise de la vie de la pens®e. Calme int®rieur. Lien intensif  avec une pens®e facilement conce-
vable. Respect et gratitude. L Initiation ou comment acqu®rir des connaissances des mondes sup®rieurs? 
Les dangers sur la voie de la connaissance. ë propos dõautres vertus sur la voie de la formation occulte.

Origine et but de lõ°tre humain - Berlin, 9 f®vrier 1905
Th®orie de la cr®ation dans les sciences naturelles. Contrastes avec le texte de la gen¯se biblique. Les con-
ceptions spirituelles de Platon, dAristote, de la Gnose, dõAugustin et de Thomas dõAquin. Lecture litt®rale 
de la Bible d¯s le 14e si¯cle, perte de sa compr®hension spirituelle. Apparition dans les sciences naturelles 
de nuances spirituelles. Reinke. Th®osophie et r®conciliation entre la th®orie de lõ®volution spirituelle et 
la compr®hension spirituelle des documents religieux. Remarques sur les m®thodes de la connaissance. 
Caract®ristiques dõune th®orie de lõ®volution spirituelle en accord avec les faits naturels.

La naissance de la Terre - Berlin, 9 mars 1905 
Difficile description des ®v®nements du d®veloppement spirituel en raison de lõinsuffisance de la lan-
gue mat®rielle. Lõhomme aux temps pr®historiques. Atlantide, L®murie. Description des anciens ®tats 
de la Terre sous lõinfluences des forces lunaires et solaires. S®parations des forces lunaires et solaires. 
Involution, ®volution et d®veloppement de la Terre et de lõhomme.

Les grands initi®s - Berlin, 16 mars 1905
Particularit® de la th®osophie: elle ne reconna´t pas de limite ¨ la connaissance. D®placement de la limite 
gr©ce ¨ la formation par lõinitiation. De la m®ditation. Le sentier octuple et les six vertus. Les ®tapes de 
lõinitiation. Exemples dõaction dõiniti®s : Herm¯s et Lohengrin.

R®ponses aux questions
Le profil spirituel d Ibsen - Berlin, 23 mars 1905
Ibsen, repr®sentant de notre ®poque. Nature et conception de la personnalit® dans lõantiquit®. Description 
par Ibsen de la personnalit® en lien avec lõenvironnement devenu creux et pervers. Ibsen dans lõattente 
dõune r®volution de lõesprit humain. Sa recherche dõid®aux int®rieurs sõ®levant au-dessus de la personna-
lit®, son mutisme .devant les ®checs. Il ne trouve pas ce quõil cherche: lõindividualit® qui passe de vie en 
vie et la loi de la compensation (karma).

Origine et but de lô°tre humain
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Lõavenir de lõ°tre humain - Berlin, 30 mars 1905
Le tournant de notre ®poque. Nouveaux id®aux ¨ c¹t® des r®alisations culturelles techniques. Keely, ses 
nouvelles id®es m®caniques. Les inventions ne provenant pas de la pratique. Caract®ristiques du d®velop-
pement futur de lõhomme et de la Terre. Spiritualisation du monde min®ral par le travail humain. Le cycle 
de la nouvelle existence v®g®tale et vie de lõhomme sur une Terre vivante. Question sociale et vanit® des 
th®ories sociales. Importance de lõattitude fraternelle reposant non pas sur le mat®rialisme mais sur une 
conception spirituelle du monde.

Lõ£vangile de Goethe - Berlin, 26 janvier 1905 
Fondement de la conception du monde th®osophique sur la vie de lõesprit de lõEurope centrale : Lessing, 
Schiller, Novalis, et avant tout Goethe. Explications ¨ propos du Faust I et II.

La r®v®lation secr¯te de Goethe
Le Conte du Serpent vert et de la belle Lilia 1 - Berlin, 16 f®vrier 1905
Le Conte de Goethe, une apocalypse. Le conte et la conception du monde th®osophique. Essais dõex-
plications r®sum®s par Meyer-von Waldeck. R®cit et explication du conte du point de vue de la th®oso-
phie.

La r®v®lation secr¯te de Goethe
Le Conte du Serpent vert et de la belle Lilia II - Berlin, 23 f®vrier 1905
Les diff®rentes voies du d®veloppement des forces de lõ©me contenues dans le Conte. Explication du 
conte, signification du vieillard ¨ la lampe dans le temple et jusquõ¨ la fin. £vocation dõun avenir du d®ve-
loppement humain dans les sc¯nes finales.

La r®v®lation secr¯te de Goethe
La Nouvelle M®lusine et Le Nouveau R©ns III - Berlin, 2 mars 1905
La nouvelle M®lusine expliqu®e selon la th®osophie. Le nouveau P©ris et sa place dans Po®sie et V®rit®. 
R®cit et explications. Illustration dõun chemin de d®veloppement. ë propos du fragment Le voyage des 
fils du Megaprozon (1792).

Schiller et lõ®poque actuelle - Berlin, 4 mai 1905
Notre relation ¨ Schiller aujourdõhui (1905). Fondement de sa pens®e sur lõexamen de la nature sensorielle 
et de la nature spirituelle de lõhomme. Ab´me creus® par le mat®rialisme fran­ais et les id®es de Rousseau. 
Question de Schiller: comment franchir cet ab´me ? Drames de jeunesse. Nouveau degr® du d®velop-
pement: Lettres sur lõ®ducation esth®tique de lõhomme. Question de la libert®. Amiti® entre Goethe et 
Schiller. Drames tardifs. Bouleversement de lõann®e 1859. N®cessit® dõune nouvelle exp®rience de Schiller 
dans lõ©me dõaujourdõhui.

La facult® de th®ologie et la th®osophie - Berlin, 11 mai 1905
Position des universit®s dans la vie culturelle. Possibilit® de f®conder la conception de la vie et la concep-
tion du monde dans la vie universitaire par la th®osophie. Historique des quatre facult®s universitaires. 
Position et caract¯re de la th®ologie au Moyen ąge et ¨ pr®sent. Apparition de la pens®e naturaliste et son 
influence sur la th®ologie. Discours de Lobstein. Harnack. La th®osophie et le chemin vers lõexp®rience 
vivante de lõesprit et vers la compr®hension approfondie du christianisme. Sa possible influence vivifiante 
et novatrice sur la th®ologie.

Origine et but de lô°tre humain
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La facult® de droit et la th®osophie - Berlin, 18 mai 1905
Critique de Jherings : lacune de la formation philosophique chez le juriste, noeud du probl¯me en 
jurisprudence. Formation universitaire au Moyen ąge et ¨ pr®sent. N®cessit® pour la jurisprudence et 
lõ®thique sociale de crit¯res fondamentaux de la connaissance et de la vie comme il y en a dans lõart de la 
construction des tunnels. N®cessit® dõune transformation de la pens®e juridique fig®e. Savigny. Le droit 
comme expression de la vie et comme devant °tre cr®® ¨ partir de la vie. Possibilit® de la th®osophie de 
fournir la base de la sensibilit® et du renouveau juridique.

La facult® de m®decine et la th®osophie - Berlin, 25 mai 1905
Caract¯re des ®tudes au Moyen ąge. Aspiration ¨ une certaine universalit® avant la sp®cialisation. Les exi-
gences actuelles des ®tudes comme emp°chement ¨ lõacquisition de lõuniversalit® de la compr®hension du 
monde et de lõhomme (th®osophie). Ins®curit® et probl®matique de la m®decine r®sultant des habitudes 
de la pens®e dõaujourdõhui. Exemples dõactions gu®rissantes par le pass®. Caract¯re de la science actuelle. 
N®cessit® pour le m®decin dõagir par lõintuition et de sõennoblir en tant quõ°tre humain pour pouvoir 
soigner. La recherche et d®termin®e par le questionnement. La pens®e spirituelle comme ®tant seule ¨ 
pouvoir conduire le m®decin dans sa difficile science et lui donner le pouvoir de gu®rir.

La facult® de philosophie et la th®osophie - Berlin, 8 juin 1905
Caract¯re des ®tudes au Moyen ąge. Leurs transformations. Les connaissances sp®ciales comme savoir 
alimentaire. Schiller. N®cessit® dõune transformation des ®tudes. N®cessit® de mettre la philosophie, en 
tant quõample connaissance du monde, ¨ la base des ®tudes.

Origine et but de lô°tre humain
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O½ et comment trouver lôesprit ?

Oē ET COMMENT TROUVER LõESPRIT ?, Berlin, 15 octobre 1908
La science de lõesprit conduit ¨ la connaissance de lõesprit et ¨ la vie pratique. La mati¯re est form®e par 
lõesprit. Pas dõint®rieur ni dõext®rieur pour lõesprit. Le psychisme, exp®rience int®rieure. Le corps physi-
que, une densification du corps ®th®rique et celui-ci une densification du corps astral. Contemplation 
directe de lõesprit par lõinitiation. Les trois degr®s de la connaissance sup®rieure : imagination, inspiration 
et intuition. La rose-croix, symbole de la voie par laquelle lõ°tre humain sõ®l¯ve vers la puret®. Premi¯re 
trace de lõexp®rience de lõesprit. D®veloppement des organes permettant lõexp®rience dõun monde spi-
rituel.

LA R£V£LATION OCCULTE DE GOETHE, ASPECT EXOT£RIQUE
Berlin, 22 octobre 1908
Goethe et Schiller ¨ propos de la plante originelle. Pens®es de Fichte, Schopenhauer et Hegel contenues 
dans la vision de Goethe. Goethe savait que lõhomme peut ®veiller en lui des organes de lõesprit. Le 
second Faust contiendrait beaucoup dõ®nigmes. Les plus profondes connaissances spirituelles de Goethe 
dans le conte du serpent vert. Ce conte en r®ponse aux lettres esth®tiques de Schiller. Forces trop riches 
en lõ©me de Goethe pour °tre enserr®es dans les lois de la nature et de la logique. Le conte est une image 
du d®veloppement de lõ©me.

LA R£V£LATION OCCULTE DE GOETHE, ASPECT £SOT£RIQUE
Berlin, 24 octobre 1908
Principe de lõinitiation : lõ°tre humain acc¯de ¨ toujours davantage de connaissance par son d®veloppe-
ment. Pour Goethe la d®couverte des ®nigmes du monde repose sur le recours ¨ lõ©me humaine dans 
son ensemble. Purification de la pens®e et du sentiment pour atteindre lõobjectivit®. Lõaccomplissement 
par la purification de la volont®. Signification des rois dans le conte de Goethe. Signification des figures 
et des ®l®ments du conte.

BIBLE ET SAGESSE I, Berlin, 12 novembre 1908
La Bible en tant que puissant moyen dõ®ducation de lõ©me. Bouleversement d¾ ¨ lõapproche critique de la 
Bible. La Bible, autrefois texte dõorigine divine. Point de vue critique reposant sur lõhistoire et la science. 
Capacit® de lõ°tre humain de percevoir le monde spirituel au-del¨ du voile sensoriel. Origine spirituelle 
de lõ°tre humain. Lõinvestigateur de lõesprit et la conscience imag®e. La Bible pr®sente le d®veloppement 
psychique et spirituel de lõ°tre humain. La cr®ation passe des £lohim ¨ Yahv® qui prononce ç je suis è 
dans lõint®riorit® de lõhomme. Les quatre degr®s de compr®hension de la Bible : naµf, critique, mythique-
symbolique et litt®ral.

BIBLE ET SAGESSE II, Berlin,14 novembre 1908
Baur et Gfrºrer, dispute sur lõauteur de lõ£vangile de Jean. Les habitudes de la pens®e actuelle et la 
figure simple universelle du Christ. Paul, Moµse et leur exp®rience suprasensible. Parties constitutives 
humaines issues dõentit®s spirituelles. Les £lohim et les parties inf®rieures, Yahv® et le moi. M®moire 
autre7 fois continue des g®n®rations. Moµse, rupture avec la m®moire g®n®rationnelle. Apparition des 
lois ext®rieures. Connaissance de Dieu par les moyens suprasensibles de lõinitiation. Vision du ç je suis 
le je suis è. Lazare, premier initi® du Nouveau Testament. Jean lõ®vang®liste, lõiniti® le plus profond. La 
nouvelle science de lõesprit et la capacit® de regarder le Christ en face.



Librairie Lôeurythmiste   Catalogue Rudolf Steiner      Ao¾t 2017

LA SUPERSTITION DU POINT DE VUE DE LA SCIENCE DE LõESPRIT
Berlin, 10 d®cembre 1908
Superstitions dõaujourdõhui, modes et slogans. Rythmes importants, exemple de la pneumonie. Sagesse 
paysanne. Pierre philosophale et respiration. La sagesse de Raymond Lulle. Sagesse th®osophique et H. P. 
Blavatsky. Superstition, r®sultat de lõincapacit® de regarder lõorigine spirituelle des choses. Se sauver de la 
superstition par lõ®l®vation du point de vue et le regard port® sur les fondements spirituels du monde.

LõALIMENTATION ë LA LUMIĉRE DE LA SCIENCE DE LõESPRIT
Berlin, 17 d®cembre 1908
Lõesprit derri¯re la mati¯re. Alimentation par la nourriture et lõesprit quõelle contient. Comment sõalimen-
ter pour devenir ma´tre de ce qui se passe en soi ? Organes du corps physique pour la reproduction et 
lõalimentation ; les organes expression du corps ®th®rique, expression du corps astral et expression du 
moi. Opposition entre plante et homme. La plante se construisant de la lumi¯re solaire, le corps astral fait 
de lumi¯re spirituelle. R¹les oppos®s des lumi¯res int®rieure et ext®rieure. Alimentation v®g®tale d®truite 
par le corps astral, transform®e et incorpor®e au syst¯me nerveux. Alimentation animale aux effets dif-
f®rents sur lõ°tre humain, le processus y ®tant d®j¨ partiellement accompli. Effets de la nourriture et de 
lõalcool sur lõ°tre humain.

LA SANT£ ë LA LUMIĉRE DE LA SCIENCE DE LõESPRIT
Berlin, 14 janvier 1909
ë chacun sa sant®. Allopathie, hom®opathie, naturopathie, m®decine officielle. Nature individuelle de 
lõ°tre humain. Action destructrice des forces inutilisables en lõ°tre humain. Importance du plaisir de 
sõalimenter et de travailler. Effets sur le corps physique dõaffections du psychique et du spirituel. Image 
du monde suprasensible et activit® ad®quate de lõesprit. Repr®sentations d®sordonn®es et destruction de 
lõorganisme. Saine vision du monde et saines actions. Joie, plaisir et sant®.

TOLSTOČ ET CARNEGIE, Berlin, 28 janvier 1909
Tolstoµ, n® riche, pr¹ne la vanit® des biens ext®rieurs. Carnegie, n® pauvre, atteint la plus haute richesse 
ext®rieure. Tolstoµ, la vanit® de la vie et la guerre de Crim®e, ses voyages et ses grands romans. Recherche 
par des conflits int®rieurs ¨ p®n®trer lõ©me du Christ et n®gation du pr®sent. Carnegie, capitaine dõaci®ries, 
lõ®vangile de la richesse : la richesse au profit du salut de lõhumanit®. La vie pratique et lõapprofondisse-
ment de lõesprit par la science de lõesprit. Tolstoµ proche de lõint®riorit® de lõ©me mais pas de lõimpulsion 
la plus intime pr¹n®e par Carnegie. V®ritable but de la vie et connaissance par la science de lõesprit.

CULTURE PRATIQUE DE LA PENS£E, Berlin, 11 f®vrier 1909
Lõencapsulement de la pens®e et lõoubli des grands contextes. £ducation de la pens®e objective. Int®r°t 
pour le monde alentour. Joie et amour dans lõaction et satisfaction dans la pens®e m°me. Joie et amour 
ind®pendants du succ¯s. Les actes accomplis en vue de la satisfaction de la pens®e donnent des forces de 
vie et haussent la culture. Confiance en lõorgane intime de la pens®e. Acc¯s aux plus hauts domaines de 
la vie de lõesprit par lõ®ducation de la pens®e. Pens®e appliqu®e ¨ la vie pratique.

LES CONSTITUANTS INVISIBLES DE LõĆTRE HUMAIN ET LA VIE PRATIQUE
Berlin, 18 f®vrier 1909
Honte, crainte, rougir et p©lir, signes dans le domaine sensoriel de lõaction du suprasensible. Lõarchitecte 
du cerveau et la capacit® de penser. Les quatre constituants de lõ°tre humain. Hi®rarchie des parties de 
la constitution humaine. Jugement et voix de la conscience. Action irr®guli¯re du moi sur les parties 
constitutives inf®rieures et d®formations. La vie de lõesprit et ce qui rend lõ°tre humain adapt® ou non ¨ 
la vie pratique.

O½ et comment trouver lôesprit ?
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LE SECRET DU TEMP£RAMENT HUMAIN, Berlin, 4 mars 1909
La plante descend de sa plante-m¯re ; lõanimal parcourt dans le ventre de sa m¯re les ®tapes de son esp¯ce. 
Lõ°tre humain d®veloppe son individualit®. Union en lõhomme du courant psychique-spirituel avec le 
corps physique par le temp®rament. Correspondance des temp®raments avec les quatre corps constitutifs 
de lõ°tre humain. Dangers des exc¯s de chaque temp®rament. Les attitudes bienfaisantes envers chaque 
temp®rament.

LES £NIGMES DU FAUST DE GOETHE, ASPECTS EXOT£RIQUES
Berlin, 11 mars 1909
Faust et les diverses ®tapes du devenir de Goethe. Besoin br¾lant de connaissance dans le premier Faust. 
Besoin ®lucid® par la vision de la nature et de lõart en Italie. Gr©ce ¨ Schiller lõ°tre de Faust se place dans 
le monde spirituel dõo½ il est aspir® dans le monde. Le second Faust, parcours dans le grand univers et 
d®veloppement int®rieur. Union de lõ©me humaine avec lõesprit du monde. Goethe, Trithemius et Agrippa 
de Nettesheim. M®phisto le tentateur : int®rieurement Lucifer, ext®rieurement Ahriman. Figure tardive de 
H®l¯ne dans la vie de Goethe. Faust, expression profonde des exp®riences de lõ©me de Goethe.

LES £NIGMES DU FAUST DE GOETHE, ASPECTS £SOT£RIQUES
Berlin, 12 mars 1909
Goethe et la connaissance du monde suprasensible. Lõesprit retentissant, la vie dans le chatoiement des 
couleurs. Faust au r¯gne des m¯res. Nuit de Walpurgis et Homonculus repr®sentant du corps astral et son 
enseignement par Thal¯s et Anaxagore. £ros et le parach¯vement. Apparition dõEuphorion par lõunion 
de lõ©me humaine avec lõesprit. Faust dans les griffes de lõhistoire. Abandon des enveloppes dõ®goµsme. 
Souci ext®rieur et lumi¯re int®rieure. Mont®e dans le monde spirituel, attrait de lõ®ternel f®minin, force 
de lõ©me f®cond®e par le monde spirituel.

NIETZSCHE ë LA LUMIĉRE DE LA SCIENCE DE LõESPRIT
Berlin, 20 mars 1909
Labilit® du corps ®th®rique de Nietzsche. Sa force de pens®e g®niale et mobile. Sa vie, plus dans la culture 
humaine que dans le quotidien. Destin de Nietzsche, ses joies et ses douleurs devant la culture du 19e 
si¯cle. Schopenhauer et Wagner. Lõ®nigme grecque pour Nietzsche. Des hommes dionysiens aux hom-
mes apolliniens. Son ignorance des myst¯res orphiques et ®leusiniens. Il sõ®l¯ve contre David Friedrich 
Strauss et se d®tourne de Wagner. Son id®e de lõ®ternel retour par opposition ¨ DuÌhring. Le surhomme 
dans Ainsi parlait Zarathoustra. Les blasph¯mes dans lõAnt®christ et la Volont® de puissance. La science 
de lõesprit seule capable de comprendre le christianisme en profondeur. Incapacit® de Nietzsche, en lõab-
sence de la science de lõesprit, dõ®lucider les ®nigmes de son tourment.

ISIS ET LA MADONE, Berlin, 29 avril 1909

- Le r¯gne des m¯res dans le Faust de Goethe, r®alit® spirituelle. £puration de lõ©me. La Madone Sixtine, 
image de lõ©me humaine n®e du monde spirituel divin. Cette ©me, dont na´t la plus haute forme de lõ°tre 
humain : sa naissance spirituelle. Antiques images de la madone ; D®va indienne avec lõenfant Krishna ou 
Isis avec lõenfant Horus, fils dõOsiris. Lõ©me dans le royaume dõOsiris apr¯s la mort et pendant la vie pour 
lõiniti®. Autrefois royaume du pass® de lõ°tre humain en tant quõentit® psycho-spirituelle. Lõenveloppe 
physique et la disparition dõOsiris du monde ext®rieur. Isis f®cond®e par le monde spirituel et enfantant 
Horus. Madone, image de la f®condation de lõ©me humaine par lõesprit du monde.

O½ et comment trouver lôesprit ?
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LõANCIENNE CLAIRVOYANCE EN EUROPE Berlin, 1er mai 1909
Conscience actuelle et conscience de r°ve. H®ritage de lõancienne clairvoyance : r°ve, vision, pressenti-
ment et seconde vue. Perte du rapport au monde ext®rieur dans le r°ve. Vision, immersion dans le corps 
astral et images du monde sup®rieur. Pressentiment, immersion dans le corps ®th®rique. Immersion 
pure et prescience de la r®alit®. Percement de lõespace par lõimmersion dans le corps physique. Mythes 
et l®gendes, images dõanciennes exp®riences de la conscience clairvoyante. Passage dõune conscience ¨ 
lõautre dans les l®gendes de Polyph¯me, de Lorelei et du Sphinx. Wotan. Lõ®dification de la conscience 
de soi, les dieux compagnons de lõ°tre humain. Le Cr®puscule des Dieux. Conscience personnelle forte 
dans les anciens peuples europ®ens et accueil du dieu personnel, le Christ.

LES MYSTĉRES EUROP£ENS ET LEURS INITI£S, Berlin, 6 mai 1909
Exp®riences dõiniti®s dans les centres de myst¯res. Les druides. Lõ©me Ceridwen et lõesprit Hu. La l®gende 
de Siegfried et les drottes. Le cercle des douze, douze attributs de lõ©me ; le treizi¯me repr®sentant de dieu 
: lõorganisme sup®rieur accueillant un °tre sup®rieur. Graal, expression du myst¯re du Christ. Wolfram 
dõEschenbach : passage de lõ©me naµve par le doute ¨ lõ®tat de Saelde, ¨ la vie dans le monde spirituel. 
Lohengrin lõiniti® et Elsa, lõ©me en recherche. Christianisme ®sot®rique dans les myst¯res. L®gende de 
Flore et Blancheflore, lõ©me du monde et lõ©me humaine. Flore r®incarn® aux 13e et 14e si¯cles, fonda-
tion de la nouvelle ®cole des myst¯res du rosicrucisme. Grands po¯mes de Goethe inspir®s ¨ la source 
du rosicrucisme.

O½ et comment trouver lôesprit ?
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P©ques - Myst¯re de lôhumanit® Pr®sence de Micha±l

CENTRES DES MYSTĉRES DU MOYEN ąGE COURANT DES ROSE-CROIX PRINCIPE 
INITIATIQUE MODERNE

Premi¯re conf®rence, 4 janvier 1924
Les hi®rarchies et lõ®volution du monde. La chaleur saturnienne, lõ®volution solaire, lõ®volution lunaire. 
La naissance des conteurs. Quatri¯me hi®rarchie: lõhomme des origines, naissance de la vie, du solide et 
de la vie de lõ©me.

Deuxi¯me conf®rence, 5 janvier 1924
Lõinitiation dans les myst¯res au XIle si¯cle. La r®v®lation de lõesprit dans les hauteurs, la r®v®lation de la 
nature dans les profondeurs de la terre. Raymond Lulle et ses rapports avec le Verbe cosmique. D®but 
de lõenseignement rosicrucien.

Troisi¯me conf®rence, 6 janvier 1924
La r®v®lation spirituelle au Moyen ąge. La fraternit® des Rose-Croix. Les symboles et la fa­on de les 
assimiler. Raymond Sebond et Pic de la Mirandole.

Quatri¯me conf®rence, 11 janvier 1924
La notion des < Intelligences è et des ç d®mons è des plan¯tes. Lõhomme des origines comme °tre 
solaire. Son emprisonnement dans la mati¯re terrestre. La doctrine des Rose-Croix et son explication 
des syst¯mes de Ptol®m®e et de Copernic. D®but de lõ®poque micha±lique.

Cinqui¯me conf®rence, 12 janvier 1924
Lõexp®rience de lõint®rieur des os et la compr®hension des formes symboliques. La colonne vert®brale 
et lõorganisation cervicale, ses rapports avec le Soleil et la Lune. Le ç petit homme è ¨ la racine du nez et 
la fleur de lotus. Lõenseignement dõAristote sur la forme et la substance dans les r¯gnes min®ral, v®g®tal, 
animal.

Sixi¯me conf®rence, 13 janvier 1924
Le caract¯re subjectif  de lõantique initiation. Lõinscription dans la lumi¯re astrale, de lõ®volution. La 
dispersion des id®es modernes dans lõ®ther de chaleur. Christian Rosecroix et la transformation des 
sciences mat®rialistes. Lõobjectivit® dans lõinitiation moderne. De la nature de Micha±l.

LA FĆTE DE PąQUES UNE PARTIE DE LõHISTOIRE DES MYSTĉRES DE 
LõHUMANITE

Premi¯re conf®rence, 19 avril 1924
P©ques et les myst¯res paµens. Le culte automnal dõAdonis : mort, mise au tombeau, r®surrection. Prise 
de conscience du secret de la mort. Le Myst¯re du Golgotha. La r®plique concr¯te, par le Christ, de 
lõinitiation symbolique. La connaissance spatiale de lõ°tre solaire et la connaissance temporelle apr¯s 
le Myst¯re du Golgotha La nouvelle f°te de la r®surrection au printemps. Lõanthroposophie comme 
r®surrection.
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Deuxi¯me conf®rence, 20 avril 1924
Les grandes f°tes. Les rapports de lõhomme avec le cosmos. Le P¯re et les forces lunaires la naissance 
terrestre, le principe de n®cessit®. Deuxi¯me naissance ¨ trente ans : les forces solaires, le Fils, la libert®. 
Les cinq stades de lõinitiation. Le renouveau de lõinitiation par lõincarnation de lõ°tre solaire.

Troisi¯me conf®rence, 21 avril 1924
lõeffet lunaire : la formation pr®natale du corps ®th®rique avec lõaide des °tres lunaires. Lõaspect astrono-
mique de la f°te de P©ques et Myst¯re pascal et Myst¯re dõautomne: la descente de lõesprit dans lõexistence 
terrestre. Lõascension de lõesprit apr¯s la mort en rapport avec le secret du Soleil.

Quatri¯me conf®rence, 22 avril 1924
Les myst¯res, la libert®, lõanthroposophie. Lõincendie dõEph¯se et lõincendie du Goetheanum. De lõin-
justice et du possible progr¯s de lõhumanit®. La sagesse des myst¯res dõEph¯se JehOvAh, lõhomme cos-
mique pr®terrestre, la sonorit® et la lumi¯re. La sagesse r®pandue dans lõ®ther cosmique devient ®criture 
cosmique. La sagesse dõAristote et dõAlexandre devient ®criture de la pens®e : les Cat®gories. Caract¯re 
pascal de lõanthroposophie.

P©ques - Myst¯re de lôhumanit® Pr®sence de Micha±l
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P®dagogie curative

Premi¯re conf®rence Dornach 25 juin 1924
Pour ®duquer des enfants ¨ d®veloppement incomplet il est n®cessaire de conna´tre la pratique ®duca-
tive pour enfants bien portants. Comment consid®rer les sympt¹mes et la nature de la maladie. Lõ°tre 
spirituel-animique et ses rapports avec les forces h®r®ditaires, actives dans le corps l®gu® par les parents. 
Les ph®nom¯nes synth®tiques dans le syst¯me neuro-sensoriel, et analytiques dans le syst¯me des m®ta-
bolismes et membres. Reconstruction de lõorganisme humain apr¯s la septi¯me ann®e; maturit® terrestre. 
Signification des parties liquides, gazeuses et thermiques de lõorganisme.
Deuxi¯me conf®rence Dornach 26 juin 1924
Le complexe symptomatique r®alis® par la vie psychique de surface peut induire en erreur; voir
lõexemple du discours de psychologie m®dico-l®gale du procureur Wulffen. Lõaction de synth¯se de la 
pens®e est visible dans la vie psychique de surface. ¨ la base des manifestations volitives se trouve une 
activit® analytique. Lõ®ther universel comme porteur des pens®es, des pens®es vivantes se trouvant en ce 
qui forme lõhomme, notamment son syst¯me nerveux sensoriel; ce quõon appelle r®flexion r®side dans 
la d®sagr®gation de ce syst¯me. Rapport de lõ®ducateur avec la vitalit® des pens®es. Loi p®dagogique : 
chaque partie constituante de lõ®l¯ve est soumise ¨ lõaction de la partie constituante sup®rieure de lõ®du-
cateur; exemple ; comportement face aux faibles de la volont®. Compr®hension des tendances dõincar-
nation par rapport ¨ lõorganisation humaine, une connaissance insuffisante ou nulle de lõorganisation 
humaine. Moralit®, responsabilit®, attitude consciencieuse, courage de d®cisions et leurs significations 
pour lõ®ducateur.
Troisi¯me conf®rence Dornach 27 juin 1924
La relation du moi avec le corps physique est directe, non m®diate. La relation du corps astral avec
la lumi¯re en mouvement, avec le chimisme, la vie universelle en g®n®ral est indirecte. Appr®hension
directe des r®alit®s physiques int®rieures, comme celles de lõoeil. Lõ®pilepsie se produit quand le moi et 
le corps astral ne peuvent passer au travers des organes. Traitement de lõ®pilepsie en connaissance de 
cause. M®dication. Lõorgane comme une pens®e bien ou mal int®gr®e. La volont® mal assur®e au d®but 
de lõincarnation ; acquisition de la moralit®.
La d®ficience morale : sympt¹me d®finitif. Cause de la c®cit® morale. La cleptomanie, ses causes et ses 
transformations.
Quatri¯me conf®rence Dornach 28 juin 1924
Consid®ration du karma. Lõ®ducation durant la p®riode embryonnaire ne peut °tre que celle de la
m¯re. Cause de lõali®nation ®pileptique, voire ®pileptoµde. La dite hyst®rie chez lõenfant: hypersensibilit®, 
douleur intense, vie int®rieure, anxi®t®, sentiments d®pressifs, effusion, ®nur®sie : lõ®corch® psychique, 
®manations et transpiration. Dispositions et ®tats dõ©me de lõ®ducateur. Effet curatif  par le choc, le chan-
gement de cadence dans le travail ; traitement dõenfants manquant de confiance en eux. Pour lõ®ducateur: 
exp®rience consciente de la nature de lõenfant, ne pas sõen remettre ¨ des r¯glements.
Cinqui¯me conf®rence Dornach 30 juin 1924
La disposition diam®tralement oppos®e des parties constituantes de lõhomme. Paranoµa ult®rieure et
faiblesse de lõorganisation m®tabolique ¨ prot®ine pauvre en souffre ou ¨ prot®ine riche en souffre, 
avec disparition des impressions par absorption trop forte. Teneur en souffre, voire teneur en fer ; 
Cons®quences et traitement, vari®t®s des notions et des formes et d®veloppement dõun sens pour elles. 
R®p®titions rythmiques comme ®l®ment th®rapeutique. Traitement des enfants enclins aux Id®es çfixesè. 
R®gime alimentaire. Enfants engag®s l®g¯rement ou lourdement dans le syst¯me moteur et leur traite-
ment.
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Sixi¯me conf®rence Dornach ler juillet 1924
Pr®sentation dõun gar­on de 9 ans. Anamn¯se exacte: date de son d®veloppement, aper­u morphologi-
que; lõhomme sup®rieur par rapport ¨ lõhomme inf®rieur du point de vue des formes et
des fonctions. Formation de la t°te : front et occiput; causes et cons®quences de la domination
d®fectueuse des processus inf®rieurs, la respiration. Discussion dõun traitement pr®ventif  ou imm®diat. 
- Exemple de gu®rison dõune hydroc®phalie. Discussion des causes essentielles des origines de la maladie 
de lõenfant pr®sent®. Th®rapeutique: la mani¯re de d®tendre la rigidit® et comment on peut rem®dier ¨ la 
dysharmonie - par lõeurythmie,
Septi¯me conf®rence Dornach 2 juillet 1924
S®rie de faits psychologiques concernant le cas d®crit dans la conf®rence pr®c®dente. - Autres pr®sen-
tations dõenfants malades : un gar­on de G ans et 9 mois. Le corps ®th®rique est tr¯s adapt® au mod¯le 
h®r®ditaire, disharmonieux ; les rapports du cerveau et de lõintestin. Th®rapeutique: eurythmie curative 
et exercices de langage. - Enfant ¨ convulsions, surtout du c¹t® gauche, et plus tard h®mipar®sie gauche 
; mod¯le incompl¯tement d®velopp® ; signification de fa fonction intestinale ; discussion d®taill®e de la 
th®rapeutique, attitude p®dagogique.
Huiti¯me conf®rence Dornach 3 juillet 1924
Pr®sentation dõenfants malades. Hydroc®phalie anamn¯se, persistance de lõorganisation embryonnaire ; 
influence de lõh®r®dit® maternelle et paternelle. Le prolongement anormal de mode de vie infantile dans 
des p®riodes ult®rieures de lõexistence. - Le cas dõun gar­on cleptomane. - Pr®sentation dõun enfant sul-
furique : anamn¯se ; relation m¯re-enfant, signification dõune atteinte de rougeole ¨ 3 ans ô/z n®cessit® 
dõobserver les r°ves.
Neuvi¯me conf®rence Dornach 4 juillet 1924
Causes de la cleptomanie chez le gar­on de 12 ans, traitement par lõattitude p®dagogique de lõ®ducateur: 
confiance en lõ®ducateur. D®pistage pr®coce des dispositions infantiles ¨ la cleptomanie par rapport ¨ 
lõentourage de lõenfant. Du point de vue th®rapeutique : eurythmie conduite de mani¯re d®cid®e, m®di-
cation ; signification dõune crise pour le changement du tableau clinique. - Cas dõun hydroc®phale de 30 
ans. - Traitement pour lõenfant sulfurique pr®sent® durant la huiti¯me conf®rence application hydroth®-
rapique; briser une disposition caract®rielle et signification de cette intervention. N®cessit® dõune bonne 
relation de lõ®ducateur avec le g®nie de la langue.
Dixi¯me conf®rence Dornach 5 juillet 1924
Discussion du cas dõun adolescent de 16 ans avec ralentissement des ph®nom¯nes psychiques. Chercher 
la cause de la non-acceptation par lõorganisation du m®tabolisme et des membres de ce qui vit dans lõor-
ganisation de t°te ; traitement p®dagogique. - Cas dõun gar­on ®pileptique de 15
ans, m®dication et traitement p®dagogique. - Cas dõune fillette ¨ corps astral faible, un ®v®nement
d®terminant ®tant intervenu dans la 3e et la 4e ann®e. - R¯gles g®n®rale pour lõ®ducateur: courage
®sot®rique, d®votion au d®tail. Les obstacles et comment les surmonter. ¨ propos dõalbinos,
dõhoroscopes, dõascendants
Onzi¯me conf®rence Dornach 6 juillet 1924
Traitement pour le cas dõune fillette de 10 ans, souffrant dõaffaiblissement de la m®moire en rapport avec 
lõhypertrophie ad®noµdienne du nez et de lõarri¯re-gorge comme reflet dõune activit® ®th®rique excessive 
de lõabdomen: susciter des impressions fortes, r®p®titions rythmiques, traitement
m®dicamenteux et eurythmie curative. - Observation ¨ propos dõun enfant cleptomane. - Traitement pour 
un enfant endormi, retard® : r®p®titions rythmiques, eurythmie musicale, traitement
m®dicamenteux. - ¨ propos dõun gar­on voyant tout en couleurs: il ne peut p®n®trer dans le
monde ext®rieur et vit dans le corps astral, indication pour le traitement m®dico-p®dagogique,
- Actions astrales dans lõexemple de lõhoroscope

P®dagogie curative
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P®dagogie et connaissance de lôhomme

Premi¯re conf®rence, Stuttgart, 12 juin 1921
Comment faire de ce quõon apprend un acquis durable. La m®moire. Sentiments, humour, curiosit® et 
autres auxiliaires de la m®moire. Les cours o½ lõon ®coute et ceux o½ lõon agit soi-m°me. Lõ®cole forme 
un tout organique. Consid®rer en m°me temps le corps et lõesprit. Lõeffet de lõenseignement sur la 
sant®.

Deuxi¯me conf®rence, 13 juin 1921
Repr®sentation, jugement, conclusion; leur rapport avec la t°te, les bras, les jambes et les pieds; le corps 
®th®rique, le corps astral et le moi. La t°te et les membres; leur rapport avec le cosmos et le monde ter-
restre. Lõh®r®dit®. Rapport du corporel-physique avec le psycho-spirituel. Enfants çcosmiquesè, enfants 
çterrestresè. Lõenseignement de lõhistoire. Lõobjectivit®. La gymnastique. La pr®paration du professeur.

Troisi¯me conf®rence, 14 juin 1921
Adapter lõenseignement ¨ la vie de lõenfant. Son action sur les constituants de lõ°tre humain ¨ lõ®tat de 
veille et dans le sommeil. Lõeurythmie. La musique. La physique. Lõhistoire. Coordination des disciplines. 
Organisation des cours en fonction de lõhomme tripartite. Travaux manuels et jugement. Repr®sentation 
de lõespace en g®ographie, du temps en histoire. Si lõon ne tient pas compte du sommeil, on forme des 
robots

Quatri¯me conf®rence, 15 juin 1921
Lõ®cole en tant quõorganisme. Rapport du corporelphysique avec le psycho-spirituel. Activit® corporelle, 
activit® mentale. Ecrire, lire, ®couter. Les disciplines intellectuelles font particuli¯rement appel au cor-
porel. D®p¹ts de sel. Effet de lõint®r°t, de lõennui. Lõeurythmie et le chant d®gagent le spirituel dans les 
membres. Les enfants qui ont beaucoup dõimagination et ceux qui en ont peu. Lõ®ducation porte atteinte 
¨ la libert® humaine. Apprendre par coeur. Le travail manuel.

Cinqui¯me conf®rence, 16 juin 1921
Le bouleversement de la 14e, 15e ann®e. Une lutte pour trouver un rapport avec le monde physique. 
Diff®renciation du corps astral chez les gar­ons et les jeunes filles. Leur comportement ext®rieur. 
Lõ®rotisme. Sentiments religieux et moraux. R®actions diff®rentes des gar­ons et d®s filles ¨ lõ©ge ingrat. 
La pudeur. Lõhumour. Id®aux, exemples ¨ suivre. Lõenseignement doit permettre une approche de la vie. 
Le programme de la 10¯me classe.

Sixi¯me conf®rence, 17 juin 1921
Lõ®ducation des enfants ¨ lõ©ge ingrat demande au professeur une motivation profonde et la compr®-
hension des choses. Caract®ristiques des courants p®dagogiques de notre ®poque. On ne saurait ®duquer 
des enfants de 14-15 ans sans sõint®resser aux courants contemporains. Le mouvement de jeunesse des 
Wanderv&gel. Relations et entente entre les diff®rents ©ges chez les Grecs. La science moderne se refuse 
¨ donner une image de lõhomme et de lõunivers. La raison du foss® qui nous s®pare des jeunes. Les quatre 
®l®ments chez les Grecs.
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Septi¯me conf®rence, 18 juin 1921
Rapport entre les diff®rents ©ges. Faute dõaffiner leur sensibilit®, les humains creusent des foss®s entre 
eux. Exemples dõune connaissance qui acc¯de au vivant dans la plante, lõanimal, lõhomme et le cosmos. 
Pour comprendre les jeunes de 14-15 ans, il faut impr®gner notre affectivit® de science spirituelle.

Huiti¯me conf®rence, 19 juin 1921
Aspiration ¨ lõid®al ¨ 14-15 ans. Autorit® librement choisie. Formation du jugement. Les prot®ines. 
La science moderne et lõUniversit®. Lõimitation de lõenfant est le prolongement de lõactivit® pr®natale. 
Le d®veloppement du sens du Vrai. La 9e ann®e. D®veloppement du sens du Beau. Amour et devoir. 
Transformation du rapport dõautorit®. Derni¯res paroles.

P®dagogie et connaissance de lôhomme
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Pens®e humaine pens®e cosmique

Dans ce bref  cycle de conf®rences, en seulement quatre heures, Rudolf  Steiner convie le lecteur ¨ un 
prodigieux voyage. Le fil conducteur, le th¯me de fond - lõessence de la pens®e - renvoie tout dõabord aux 
fondements ®pist®mologiques de la d®marche de lõanthroposophie, et en particulier ¨ La philosophie de 
la libert® publi®e vingt et un ans plus t¹t (1893). Dans la premi¯re conf®rence est pos®e sans concession 
lõexigence dõune pens®e r®elle, laquelle doit d®j¨ °tre atteinte, conquise, car ce que nous appelons com-
mun®ment ç pens®e ç nõest souvent que le fruit de lõassemblage des mots et non un penser proprement 
dit. La fin de la quatri¯me conf®rence apportera une sorte de r®ponse cosmique : ce que lõhomme fait 
avec ses pens®es est ¨ lõimage de ce que les hi®rarchies spirituelles font avec lõ°tre humain. On entrevoit 
alors que les lois de la r®incarnation, du karma, les lois dõune haute ç astrologie spirituelle ç, sont li®es 
¨ lõactivit® des hi®rarchies selon les m°mes processus que nos pens®es le sont ¨ notre activit® pensante.
Christian Lazarid¯s
 
PREMIĉRE CONF£RENCE, Berlin, 20 janvier 1914.
Sõ®lever de la pens®e rigide ¨ la pens®e en mouvement signifie sõ®lever du royaume des esprits de la 
forme au royaume des esprits du mouvement ð La plupart des hommes nõont pas de pens®es ð Le nomi-
nalisme ð Lõexemple du triangle ð Goethe ¨ mis en mouvement le concept fig® des formes ð Conception 
pragmatique de lõhistoire ð Mauthner et sa ç critique du langage è.

DEUXIĉME CONF£RENCE, 21 janvier 1914.
Lõunilat®ralit® est le plus grand ennemi de toutes les conceptions du monde - Il est possible de consi-
d®rer le monde ¨ partir de douze points de vue diff®rents par douze visions du monde ®galement jus-
tifi®es ðð Mat®rialisme, sensualisme, ph®nom®nalisme, r®alisme, dynamisme, monadisme, spiritualisme, 
pneumatisme, psychisme, id®alisme, rationalisme, math®matisme

TROISIĉME CONF£RENCE, 22 janvier 1914.
Les constellations du Zodiaque de lõesprit - les sept tonalit®s de la vision du monde : Gnose, logisme, 
volontarisme, empirisme, mystique, transcendantalisme, occultisme. - Les rapports entre les sept tona-
lit®s de la vision du monde (les plan¯tes) et les douze nuances de la vision du monde (le Zodiaque). Le 
triple son int®rieur des visions du monde (Soleil, Lune et Terre) : th®isme, intuitivisme, naturalisme - La 
position ¨ part de lõanthropomorphisme (la Terre)

QUATRIĉME CONF£RENCE, 23 janvier 1914.
La position de lõhomme dans le cosmos spirituel du point de vue dõune astrologie spirituelle. Lõhomme, 
pens®e des hi®rarchies
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Perspectives du d®veloppement de lôhumanit®

PREMIĉRE CONF£RENCE Dornach, 2 avril 1921
L®gitimit® du mat®rialisme au 19e si¯cle. Catastrophes dues ¨ la persistance du mat®rialisme de nos jours. 
P®rennit® de la connaissance mat®rielle et caducit® du mat®rialisme th®orique. Mat®rialisme comme 
image du d®veloppement au 19e si¯cle o½ le corps physique, principalement la t°te et le syst¯me ner-
veux, est une image compl¯te du psychique et du spirituel. Att®nuation des forces ®th®riques et oniriques 
chez lõhomme. Une pens®e compl¯tement impr®gn®e du physique chez Moritz Benedikt. D®passement 
actuel d®j¨ du point de lõapog®e dans la conception physique de la forme.

DEUXIĉME CONF£RENCE Dornach, 3 avril 1921
Les simples erreurs dans la pens®e et les vraies sources des erreurs. Aspect positif  de ces derni¯res, 
notamment du mat®rialisme th®orique. Connaissance par lõimagination des forces constructives dans 
la t°te, par lõinspiration dans le syst¯me rythmique et par lõintuition dans le m®tabolisme. Propri®t®s 
de lõimagination, nature de la pens®e r®flective et de la connaissance mat®rielle. Connaissance et mort. 
lõancienne compr®hension des mots et apparition de lõesprit dõabstraction, de la logique et du concept: 
logique dõAristote, ç noos è dõAnaxagore, id®e de Platon, enseignement du logos dans la gnose, logos 
dans le christianisme. £vangile de jean. Disparition de la connaissance du logos au 4e si¯cle. Sa recon-
qu°te conscience par lõanthroposophie.

TROISIĉME CONF£RENCE Dornach, 9 avril 1921
Connaissance pr®-aristot®licienne du processus dõapprentissage de la langue: connaissance instinctive 
du mot o½ r®sonne encore la force cr®atrice naturelle devenue muette, de la pr®exis- tence et des vies 
successives. Extinction de lõancienne compr®hension des mots et apparition de lõesprit dõabstraction, de 
la logique et du concept: logique dõAristote, ç noos è dAnaxagore, id®e de Platon, enseignement du logos 
dans la gnose, logos dans le christianisme. £vangile de jean. Disparition de la connaissance du logos au 
4e si¯cle. Sa reconqu°te conscience par lõanthroposophie.

QUATRIĉME CONF£RENCE Dornach, 15 avril 1921
Formation spirituelle de lõEurope, ®coles de sa gesse ancienne et c®r®monies rituelles. Survivance, jus-
quõau 4e si¯cle, des r®v®lations de la sagesse universelle. La compr®hension astronomique et m®dicale 
®th®rique instinctive en Orient. Sagesse se d®versant dans la vie cultuelle. Image du culte de Mithra et 
le christianisme. Denis lõAr®opagite. R®surgence de lõancienne sagesse jusquõ¨ Basile Valentin, Jakob 
B¹hme et Paracelse. P®n®tration dans le traitement de la v®rit® et du mot, d¯s Constantin ou julien 
lõApostat, du principe de constatation. S®paration de la compr®hension du christianisme dõavec la 
sagesse pr®-chr®tienne.

CINQUIĉME CONF£RENCE Dornach, 16 avril 1921
Formation spirituelle de lõEurope, le d®clin de la gr®ce. Bouleversement au 4e si¯cle ap. J.-C. La nature 
de lõhell®nisme et son tragique. Refoulement par lõOccident vers lõOrient de lõancienne sagesse grecque 
et mithraµque. Survivance, pour la vie religieuse des peuples du nord, de la narration des faits de la 
Palestine ainsi que des dogmes conciliaires ; leur n®cessit® pour la consolidation du moi. P®n®tration 
en Europe, par lõarabisme, dõune seule partie de la sagesse orientale: lõentendement. Raret® des ©mes 
europ®ennes dans lesquelles vit encore le myst¯re du pain et du vin et, li® ¨ cela, celui de lõastronomie 
et de la m®decine anciennes. 
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LõOccident adonn® au mat®rialisme et adombr® par la r®alit® des myst¯res r®sum®s dans celui du Graal. 
Seul appel possible ®manant de la question int®rieure de lõ°tre individuel. Titurel. Mat®rialisation de ces 
aspirations-l¨ par la recherche ext®rieure, par les croisades vers J®rusalem.

SIXIĉME CONF£RENCE Dornach, 17 avril 1921
LõOriental et sa compr®hension de la mati¯re ¨ partir de sa vie spirituelle. LõEurop®en et sa recherche 
du spirituel ¨ partir de sa vie mat®rielle. Le passage de lõune ¨ lõautre dans le monde grec. Difficult® de la 
gnose ¨ comprendre le Christ en j®sus. Terme mis ¨ ce combat par lõ®tatisation romaine du christianisme. 
ç Humanisation è du christianisme en Europe. Po®sie de Heliand. Stupidit® devant la sagesse sup®rieure. 
La qu°te du Graal. Danger de la capture par le mat®rialiste d¯s le 15e si¯cle. Appel pour un £tat christifi® 
chez Soloviev. Forces aujourdõhui contraires ¨ lõactivation spirituelle ; lõamour pour le mal.

SEPTIĉME CONF£RENCE Dornach, 22 avril 1921
D®veloppement de la conception du monde chez Nietzsche et sa lutte tragique contre les forces de d®g®-
n®rescence culturelle comme sympt¹me de la perte de lõesprit vers la fin du 19e si¯cle. Impossibilit® chez 
Nietzsche de comprendre lõimage de lõhomme, le sens de la vie et lõ°tre du Christ. Leurs difformit®s dans 
ses concepts de surhomme, dõ®ternel retour du semblable et dõant®christ.

HUITIĉME CONF£RENCE Dornach, 23 avril 1921
Mesure, nombre et poids, exemples de la perte de soi et de la r®alit® de humanit® sur son chemin vers 
lõabstraction. Essence qualitative du nombre ®prouv®e encore jusque dans la deuxi¯me p®riode postatlan-
t®enne. Qualit® provenant du tout universel, accueillie par le corps astral et imprim®e par celui-ci dans le 
corps ®th®rique. Qualit® de la mesure, force formant le corps physique par le corps ®th®rique selon des 
rapports cosmiques et per­ue encore jusque dans la troisi¯me p®riode. Qualit® du poids comme exp®-
rience originelle entre le moi et le corps astral qui conf¯re ¨ °tre humain la perception, encore ¨ la pre-
mi¯re p®riode, de son ®quilibre entre attachement ¨ la Terre et son ®l®vation vers les hauteurs. Derniers 
®chos de ces qualit®s dans lõart.

NEUVIĉME CONF£RENCE Dornach, 24 avril 1921
Culmination au 19e si¯cle de lõesprit dõabstraction et du mat®rialisme dans lõhistoire ¨ partir du 4e si¯cle. 
Dogme et culte. Jadis, vie dans le corps permettant lõexp®rience de la spiritualit® cosmique. Aujourdõhui, 
vie dans lõesprit se vouant ¨ la mati¯re et se m®connaissant lui-m°me. Singularit® de Leibniz. La force 
de compr®hension devant les concepts de la science de lõesprit tir®e de lõintellect moderne lui-m°me et 
la possibilit® de m®tamorphoser et de revivifier une intelligence devenue int®rieurement inerte. Les trois 
formes dõinertie : n®o-catholicisme conservant les anciens savoirs dans la forme, protestantisme ®tablis-
sant ses compromis entre la tradition et lõintellect et enfin lõintellectualisme ®clair® d®pourvu de contenu 
spirituel. Polarisation future entre le traditionalisme catholique et lõintellectualisme ®veill®.

DIXIĉME CONF£RENCE Dornach, 29 avril 1921
N®cessit® pour chaque individu, comme pour chaque civilisation, dõatteindre les buts propres aux ®tapes 
successives de ®volution. But de la quatri¯me ®poque : formation de lõ©me dõentendement. Lõhomme 
sõ®veille de la sensibilit® cosmique ¨ une compr®hension par la raison, sur la base de lõactivit® du corps 
®th®rique. Impr®gnation totale de faction du corps ®th®rique dans le corps physique d¯s le 15e si¯cle. 
Pens®e devenue ombre subjective humaine. S®paration entre deux choses seulement : la pens®e logique et 
la volont® laiss®e aux instincts et pulsions. Ma´trise de cette division, comme dans le j®suitisme. N®cessit® 
pour le 20e si¯cle dõintroduire par le moi la r®alit® dans la pens®e-ombre pour quõelle puisse vivre tout en 
transformant le chaos de la vie sociale et ®conomique.

Perspectives du d®veloppement de lôhumanit®
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ONZIĉME CONF£RENCE Dornach, 30 avril 1921
Signification de ann®e 1840 pour ®veil de lõ©me de conscience. £veils diff®rents dans les diverses nations ¨ 
partir des diverses attitudes de la conscience : Angleterre et le r¯gne grec hom®rique archaµque, la France 
et lõh®ritage de lõ©me dõentendement latine, lõItalie et une part de lõ©me de sentiment, Europe du centre et 
lõh®ritage du 4e si¯cle chr®tien, Europe de lõest le processus rest® en sommeil. La Prune et le socialisme 
dõOswald Spengler.

DOUZIĉME CONF£RENCE Dornach, 1er mai 1921
Les deux courants principaux au 19e si¯cle catholicisme juridique formel romain des peuples latins et 
leur combat spirituel id®ologique - et la pens®e pratique issue de lõ®conomie des peuples anglo-saxons et 
leur probl¯me de puissance. Leurs racines communes dans la culture perse ; le catholicisme dans le culte 
dõOrmuzd, lõanglo-saxon dans lõinitiation ahrimanienne. Joseph de Maistre, ®rudit et g®nial d®fenseur du 
catholicisme, sa lutte contre lõesprit survenu au 15e si¯cle. Lõ®quilibre n®cessaire et le renouvellement par 
une vie spirituelle libre. Connaissances de Goethe en cette mati¯re : sa r®action lors de la dispute entre 
Cuvier et Geoffroy Saint-Hilaire.

TREIZIĉME CONF£RENCE Dornach, 5 mai 1921
Relation entre lõhomme terrestre et les forces plan®taires. Connaissance lors de la 4e p®riode post-atlan-
t®enne du lien entre le d®veloppement du moi et le Soleil. N®cessit® de nos jours de retrouver cette 
connaissance. Polarit® entre les forces solaires et lunaires dans la formation de lõ°tre humain terrestre. 
Distinction entre les forces ¨ la lecture des processus de lõalimentation : effets des forces terrestres, lunai-
res et solaires. Distinction des forces plan®taires actives dans le corps astral : Soleil, Saturne, Jupiter et 
Mars dans la partie sup®rieure, Lune, Mercure, Venus dans la partie inf®rieure. Constellation et naissance 
terrestre.

QUATORZIĉME CONF£RENCE Dornach, 13 mai 1921
Science mat®rialiste et science de lõesprit en tant quõ®v®nements spirituels cosmiques entre le d®part de 
la Lune et sa r®int®gration. Lõesprit des sciences naturelles, menace de la g®n®ration dõun r¯gne interm®-
diaire entre le min®ral et le v®g®tal. Les formes cr®pusculaires dõ°tres arachnoµdes vivant et enserrant la 
Terre lors du retour de lõexistence lunaire. S®paration de lõ°tre humain de la vie et de lõesprit du monde. 
Lõexercice de la science de lõesprit et lõarriv®e dõ°tres spirituels dõautres plan¯tes ; lõinclination de ceux-ci 
pour la Terre d¯s le 19e si¯cle. Leur possible action par le seul interm®diaire de la pens®e capable de saisir 
le vivant et lõanim®. Le chemin vers cette transformation : union de la pens®e claire et de la contemplation 
artistique dans la science devenue art. Goethe et lõenseignement de la m®tamorphose. Son hymne ¨ la 
nature. Nietzsche et son image de la vall®e de la mort.

QUINZIĉME CONF£RENCE Dornach, 2 juin 1921
La pens®e de J. S. £rig¯ne en tant que m®tamorphose de la pens®e contemplative et intellectuelle. 
R®miniscence de la th®ologie n®gati ve de Denis lõAr®opagite et dõOrig¯ne ¨ lõ®poque dõ£rig¯ne. Les 4 
parties du livre: De divisione naturae : enseignement de la divinit®, des hi®rarchies, de lõesprit, de lõhomme 
et la nature. Eschatologie, inexistence de la pens®e sociale. £rig¯ne, encore les r®alit®s spirituelles et d®j¨ 
les concepts abstraits. Quatri¯me livre et les efforts de compr®hension du christianisme et du devenir 
humain. Les bases des sciences naturelles au 15e s. Les paradoxes de notre ®poque entre spiritualit® ®lev®e 
et compr®hension mat®rialiste.

SEIZIĉME CONF£RENCE Dornach, 3 juin 1921
Fin du monde et renaissance du monde. £rig¯ne entre la pens®e ancienne et nouvelle. Evangile de jean 
comme preuve que le Christ, le Logos, est le cr®ateur du terrestre. Principe du p¯re dans lõAntiquit® 
: exp®rience dans le corps et le sang de lõimage du p¯re repr®sent® par les anc°tres et les g®n®rations. 

Perspectives du d®veloppement de lôhumanit®
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Dieu et esprit agissant dans les forces terrestres et lunaires. Les bases des trois premiers livres dõ£ri-
g¯ne. Christianisme pr®coce et forces du P¯re. Passage du sacrifice du sang au sacrifice du pain et du 
vin. La fin du monde dans lõesprit des anciens. Ambiance des croisades. Alfred Suess, Oswald Spengler. 
R®g®n®ration par la connaissance spirituelle r®elle.

DIX-SEPTIĉME CONF£RENCE Dornach, 5 juin 1921
Bouleversement lors du 4e si¯cle, sous lõaspect de la transformation de la vie des corps. Maladie et 
gu®rison. Egypte : corps, ®l®ment du tout terrestre tenu en harmonie avec lui. Forme du corps en tant 
quõoeuvre dõart accomplie par le moi ind®pendant, entre la mort et une nouvelle naissance. Gr¯ce exp®-
rience corporelle en tant quõexpression du psycho-spirituel dõici-bas, son identit® proche avec le syst¯me 
des humeurs : les quatre humeurs. Rome: exp®rience de lõ©me de se sentir dans lõexistence terrestre. Reflet 
de ces transformations dans les sept arts acad®miques. La survenue du christianisme. Julien lõApostat, 
Constantin, Justinien. Connaissances vivantes repouss®es vers Gondishapour. Combat dõAvicenne et 
dõAverro¯s pour la compr®hension du moi ¨ partir de lõaristot®lisme. La voie germanique. T©che de lõan-
throposophie

Perspectives du d®veloppement de lôhumanit®
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GA 4

Communication : £crit
£dition £diteur Traduction Pages ISBN
2012 Novalis Bideau, Genevi¯ve 267 2-910112-85-1

Philosophie (La) de la libert®

Autre traduction : ®Ditions Anthroposophiques Romandes 1991 - Ducommun, Georges

Rep¯res (Paul-Henri Bideau)
 
Avant-propos ¨ la nouvelle ®dition (1918)
 

LA SCIENCE DE LA LIBERT£

    Lõagir conscient de lõ°tre humain
    La tendance fondamentale ¨ la science
    Le penser au service de lõappr®hension du monde
    Le monde comme perception
    La cognition du monde
    Lõindividualit® humaine
    Existe-t-il des limites du conna´tre ?

LA R£ALIT£ DE LA LIBERT£

    Les facteurs de la vie
    Lõid®e de libert®
    Philosophie de la libert® et monisme
    Fins de lõunivers et fins de la vie (destination de lõhomme)
    Lõimagination cr®atrice morale (Darwinisme et moralit®)
    La valeur de la vie (Pessimisme et optimisme)
    Individualit® et esp¯ce

LES QUESTIONS ULTIMES

    Les cons®quences du monisme
    Premier appendice (additif  ¨ la nouvelle ®dition de 1918
    Deuxi¯me appendice
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GA 74

Communication : Conf®rences
£dition £diteur Traduction Pages ISBN
2005 Triades Bideau, Marcel 136 2-85248-278-9

Philosophie (la) de Thomas dôAquin

Avant-propos de lõ®diteur

En annon­ant ces conf®rences le 15 mai 1920, Rudolf  Steiner souligna quõil parlerait ¨ la Pentec¹te de la 
philosophie de Thomas dõAquin çparce que quelque chose lõy incitaitè; on verrait, ajoutait-il, si lõon ferait 
aussi ¨ cet examen s®rieux du thomisme le reproche dõ°tre çune propagande indue partie de Dornach è. 
Il ressort de ces propos que cette s®rie de conf®rences dut °tre prononc®e dans un climat de pol®mique. 
Cõest ce que nous montre dõailleurs le paragraphe final de la troisi¯me conf®rence; ne lisait-on pas dans 
le quotidien Tagblatt f¿r das Birseck, Birsigund Leimental, le jour m°me de la premi¯re conf®rence, quõ¨ 
tous ceux qui essayaient sans rime ni raison de faire lõamalgame entre la recherche spirituelle men®e au 
Goeth®anum et Dieu sait quelles ®lucubrations, lõoccasion serait offerte de voir comment la science de 
lõesprit se d®finit par rapport aux grandes figures de lõhistoire spirituelle de lõhumanit®.

Le titre g®n®ral de ces conf®rences pourrait induire en erreur: la philosophie de saint Thomas nõen est 
pas le sujet principal. Au d®but de la premi¯re conf®rence, Rudolf  Steiner dit lui-m°me que le but pro-
prement dit de son expos® nõappara´tra clairement que dans la troisi¯me conf®rence. Il circonscrit dans 
cette conf®rence lõimportance que pourrait encore rev°tir le thomisme pour une vue philosophique du 
monde, et fonde la n®cessit® dõune m®tamorphose du thomisme.

Dans une conf®rence publique prononc®e ¨ Liestal le 16 octobre 1916, Rudolf  Steiner avait expos® 
quõon pouvait adh®rer rigoureusement au thomisme tout en conciliant les connaissances tir®es de la 
science de lõesprit avec la philosophie de lõAquinate. Les conf®rences de la Pentec¹te 1920 viennent 
®tayer le propos suivant: montrer quõil sõagit maintenant de d®velopper le thomisme dõune fa­on qui 
corresponde aux besoins actuels de lõhumanit®. ç Provoqu® è par divers ®v®nements survenus dans le 
proche voisinage, Rudolf  Steiner, dans une conf®rence publique en date du 5 juin 1920, attira ¨ nouveau 
lõattention de ses auditeurs sur le fait quõon trouve dans la science de lõesprit un v®ritable prolongement 
de ce quõen son temps la scolastique sõ®tait efforc®e dõatteindre.

A partir de cette date, la succession des indications et des d®veloppements donn®s par Rudolf  Steiner 
sur le rapport entre le thomisme approuv® par lõ£glise et le chemin de connaissance anthroposophique 
ne sõinterrompra plus. Le th¯me est repris avec une extr°me insistance dans la conf®rence du 30 juillet 
1922 sur le myst¯re de la Trinit®; Rudolf  Steiner y caract®rise avec pr®cision les cons®quences d®plora-
bles qui r®sult¯rent du fait quõen limitant les possibilit®s de connaissance au monde sensible, les dogmes 
se fig¯rent: ç Car que la foi puisse jamais apporter une vraie compr®hension, cõest l¨ chose impossible. 
Ce qui doit °tre r®dim® au sein de lõhumanit®, cõest la connaissance ellem°me; il sõagit de reconduire la 
connaissance vers le suprasensible. è La n®cessit® de r®dimer la pens®e est ®galement expos®e avec une 
grande force de conviction dans la conf®rence du 26 janvier 1923. ë cette occasion, Rudolf  Steiner cita 
les conf®rences de Pentec¹te 1920 et exposa combien il ®tait douloureux et peu propice ¨ lõavancement 
du mouvement anthroposophique que les suggestions de ce genre restent sans ®cho, et quõon ne cher-
che pas ¨ ®tablir la liaison entre les sciences dõaujourdõhui si brillamment d®velopp®es et ce qui devrait 
maintenant sõincorporer ¨ la science.
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Dornach, 22 mai 1920

ç Lõ®volution spirituelle de lõOccident , qui devait trouver son expression dans la scolastique sous le 
v°tement du concept, mais aussi ¨ lõarri¯re-plan une ®volution des impulsions ¨ lõoeuvre dans lõhumanit® 
occidentale. è - Thomas et Augustin.
Le pape L®on XIII exhorte de faire propager la pr®cieuse doctrine de Saint-Thomas-dõAquin en 1879. 
- Thomas dõAquin tente au XIIIe si¯cle dõappr®hender le probl¯me g®n®ral de la connaissance : sa philo-
sophie qui encore de nos jours reste tr¯s exigeante et rare sont ceux qui puissent la repenser, fussent-ils 
philosophes ! - Saint-Augustin (354-430). - £coles philosophiques dõAth¯nes. - Philosophie chr®tienne du 
Moyen-ąge. - Le monisme mat®rialiste et le v®ritable monisme spirituel. - Deux questions se montrent 
intens®ment devant lõ©me de St Augustin : le bien et le mal en lõhomme. - Le v®ritable manich®isme. 
- Platon, Aristote, Plotin .- Rencontre avec le Christ J®sus. - Interpr®tation sur lõid®e des concepts dans 
lõesprit du temps de Plotin et de lõesprit du temps dõaujourdõhui. - La Trinit® vue par St Augustin ¨ la 
lumi¯re du plotinsime. - Adam o½ lõhumanit® enti¯re sous lõinfluence de lõanti-esprit. - La doctrine de 
la pr®destination. - £l®ment nouveau de lõexp®rience individuelle et de la responsabilit® personnelle.- 
LõAcad®mie de Gondischapour. - Lõarabisme.

Dornach, 23 mai 1920

ç Consid®rations sur la scolastique ; montrer que lõessentiel dans un courant de pens®es ce sont les pro-
bl¯mes qui se pr®sentent ¨ lui ; comprendre comment lõ°tre humain acquiert les connaissances dont il a 
besoin pour vivre et comment celles-ci sõint¯grent dans ce qui ¨ lõ®poque dominait les esprits. Comment 
les connaissances acquises sõint¯grent dans le contenu de la foi de lõ£glise chr®tienne en Occident.è - 
Lõessence du thomisme.
La ôõMessiadeõõ de Klopstock (1724-1803) .- D®veloppement du sentiment de lõindividualit® dans le chris-
tianisme. - St Augustin et son grand combat contre P®lage. - Lõactivit® pensant pure ou le calme int®rieur. 
- Denys lõAr®opagiste et sa conception des deux voies menant ¨ la divinit®. - Scott Erig¯ne (810-877).- 
Lõorganisation humaine : le r®sultat du travail de lõ°tre psychospirituel. - Les forces de la m®moire, sa 
maturit® et le pouvoir du souvenir. - Intellect actif, intellect passif  dõAristote. - Nature du loup et nature 
de lõagneau dans lõ£glise du Moyen-ąge. - Roscelin de Compi¯gne (1050-1120), la th®ologie du nomi-
nalisme jusquõ¨ y appliquer un dogme ¨ la Trinit®, - Le thomatisme : les anges dans la 10¯me sph¯re. 
- Lõexistence de Dieu, la raison et la foi. - La doctrine dõAv®rro¯s (XIIIe si¯cle). - Acc®der au Christ. - Le 
p¯cher originel et la double v®rit®. - Comment christifier la pens®e humaine.

Dornach, 24 mai 1920

ç Signification du thomisme ¨ lõ®poque pr®sente è.
John Duns Scot (XIVe si¯cle).- Guillaume dõOccam (1300-1349). - Comment les id®es sont-elles pour 
nous m®diatrices de la r®alit® ?. - Wilhen Gottfried von Leibniz (1646-1716) : le monde est de nature 
spirituelle, se composant dõentit®s spirituelles. - Ren® Descartes (1596-1650) : je pense, donc je suis. 
- La philosophie cart®sienne : le doute. - Deno´t Baruch Spinoza (1632-1677) : voyons comment nous 
faisons entrer cet esprit dans notre ©me en nous ®levant par la pens®e jusquõ¨ lõintuition, et, : la plus 
haute manifestation de la substance divine est donn®e dans le Christ. - La capacit® de se tourner vers le 
Myst¯re du Golgotha. - Lõimportance dans lõ©me de Goethe, de lõ®thique de Spinoza. - Kant et sa ôõcri-
tique de la raison pureõõ.- Fichte, Schelling, Hegel et autres penseurs du XIXe si¯cle contre Kant. - Perte 
au XIXe si¯cle de la conception du monde de Goethe. - Lõid®e du coeur vue par le concept mat®rialiste 
et m®canique ; activit® du sang et mouvement du coeur.- Lõaction de lõ©me et de lõesprit dans lõensemble 
du corps humain.- La scission entre perceptions et monde des id®es. - Principe r®dempteur du Christ. 
- Lõexp®rience du Christ pour lõhomme du XXe si¯cle. - ôõChanger de peau...õõ comme les serpents (...) !

Philosophie (la) de Thomas dôAquin


